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gomment conduit» ont dtd eié^utô s 
avec uno intiafaisanto rapidité, et de 
nombreux voyageur* ont maintenant lo 
plaiair de contempler nu grand jour une 
partie dee reatee de Paria.

Lo boulereraement a été tel néanmoins

tue ville enfouie 01 resMieltee. .
PAlilS RETROUVA 

Tout le monde sait cju’aprô* de 
«rrandw recherches et des peine* inflniea
on est parfenu à rett^ver emp a»raen^ i je gr4n,ieg Jigcuggjons ae aont élevées 
où était aitoé ^ ‘ ! entre les archéologues, les érudits et les
bWis ont déjà ^r** arohitectc«, sur In véritable désignation

wr is re,|* *innnmM inf,né,‘ Lei*ormM aujourd’hui déblayés. Par cx- 
,1e cette ville . : t ens'oven cmple, est-ce la Madeleine ou le corps
î ^iiwlo FrânoalJ^ ce^ïeuplô ditpi- : Ugwlatif q^il but reoonn.hr. d»n? un 
Uwpuai*» ‘ * 1 v » »0 i*mU. amas de pierres amoncelées au milieu
rue*l’b"® V 1 .. ‘ i' ___ ’ ___ - ..... d’uno esnèced’immense dépression située

> paner uc» ' y-—- ^ ^ . ^Xtibu* i rendre l’écloirc!Iumco'S do n.» «vanu oommen. ^ * diffloiIOi 0.eJl quo lo c0,ir, J
loua re«t.lo«r f y • Seine «'«it Doublement ddplacd de
*h ôt ! * tu époque. li .Vet dieW en troi.

quel* plusieurs 
c'jiit à nous rest! 
nu nentale,
brloue du XIXe siècle, nous rappelle- 
r.ins en quelques traits rapides les faits 
q.,, Amenèrent lu destruction do la célè
hMcité. . ....

Vers 1904, les socialistes, qm déjd
avaient été maîtres delà ' vostigea nssea crmsidérab’e pour qu’on
troii mois en 1871. y nccornjtlirent de j ^ reconnaître la situation de cons- 

ic révuluiion triomphante,, V.J _

cours de la

Euis
_r_>_________ ras

dont aucun ne continue à suivre l’ancien 
lit du fleuve. Do plus, si l’on cherche 
aux pointa où l'un et l’autro de oes mo­
numents sont indiqués par les anciens 
plans, on no trouve aucune masse de

nouveau* une rovuiuuon inuiupuunn, | 
Mai* attaqués bientôt trèt vivoment par 
e<> qu’on nppthil ù cette époque le pm.i 
de l’ordre et se voyant près do succomber 
ils prirent toutes leurs mesures pour assu­
re.* lu fin «le Pari*. Ln plus efRcaoe de ces 
mesures fut l’i-lée toutà-fdt gr»ndi<>se 
qui transform:» ou volcan anifieiel la fa- 
incu«c ci»lline de Montmartre qui domi­
nait la ville nu nord. A uno heure mar­
quée, des millions do kilogrammes de 
j>onln entassés, et dans les nncicncs car- 
nim dont était creusée cette colline et 
litms do* excavations nouvelles qu’on y 
prtliqun, sous la direction d’ingénieurs 
expérimentés, firent explosion. D.s mas- 
sos de terres prodigieuse *furont projetés 
aur tour les quartiers de Paris, t ndis 
qu'au môme moment l'inoondio n’y allu­
mait du tous les cô és et que les égouts 
Hantaient soui l'action. La ville se trouva 
complètement bouleverrée. Pos un habi- 
unt, pas uno pierre n’y resta debout. 
Rlle nv fut plus qu’au monceau de gravats 
et do terres soulevées. I«e pays était deve 
nu désert, à la s lito des combats ulté­
rieurs où les Krni.çits sVntre-tuèrcnt 
presque tous, c s débris »le l’arts «en- 
f.im-èrent graduellement dans lo sol pen­
dant la série des siècles. Uno végétation 
teiivc, dis bois épais (toussèrent sur ce 
lorrain, cuchaut peu à pou les vestiges do

tructions anciennes.
Kn revanche, aucun doute n’existe 

quant aux ruines do la cathédrale, dite 
Notre-Dame. On est fixé également sur 
lu maison de M. Thiers.

Contrairement à ce qu’on pensait, on a 
retrouvé fort peu d’objets dans les fouille’. 
Presque tout est émietté ou réduit par 
uno fusion à plusieurs milliers do degrés. 
Néanmoins quelques ustensiles, quelqms 
bijoux, des pspiers sans importance his­
torique, des factures de marchands et des 
lettres de particuliers principalement, ont 
pu élro recueillis.

S’aidant d’anciennes gravures, du texte 
de certains journaux et livres de l’époque, 
plusieurs architectes ont tenté la restau­
ration des boulevards, de diverses habita­
tions, de plusieurs monuments, et les ont 
animés par dos personnages en costumes 
du temps. Mais M. Stream et M. Dickson 
entra autres, ne sont pas d’accord sur 
l’aquarelle ou ce dernier a représenté un 
omnibus parisien de 1904. M. Stream ne 
croit pas que M. Dickson ait figuré arec 
exactitude les costumes du cocher et du 
conducteur. Le docteur Ormcaby a publié 
un travail fort curieux sur la famille 
AfichauH. Chacun suit que parmi 1rs dé­
couvertes les plus intéressantes figure celle 
do quatre squelettes retrouvés dans une 
espèce de trou vers la limite de la zone

d'après la conformation qui indique l uge, 
devaient être sa femme, sa Aile et sa 
bonne. C'est sur une petite bague com­
mune, en argent, encore pa^éi a l’annu­
laire du quatrième squelette qui est celui 
d’uno femme jeune, qu’on s'i et fondé poor 
•’accorder à reconnaître la bonne de Mi- 
chaud..*

Pourquoi, on regardant la fine et remar 
quablc restauration dos ruines de Pom- 
p«ï par M. Duban. exposée ces jours der­
niers à l’école des Beaux-Arts, pourquoi, 
en voyant revivre le Forum, etlethéa’re, 
le temple de Vénus et les thermes, la 
maison de Lucrétius et celle de Siricus, 
le monument d’Kmmnohia et la demeure 
do Diomède dont on a retrouvé la famille 
sous les cendres, et tout ce monde qui 
cultivait une eiviliaation ruflluéc sous la 
menace du Véauve fumant, en auD-je 
venu à songer que nous aussi qui fions- 
sons sur un autre volcan nous viendrons 
un jour à être ensevelis, puis exhumés et 
restaurés ?****jo no sais. Peut-être y 
aura-t-il un jour dans quelque journal 

, américain un article dans le genre do 
i celui que j’ai esquissé tout ù l’heure.

TV.

lu reoco dre de MM., camarades, et sd tivriient aux mêmesprocès verbal de 
liogat et Suuton.

L'onnorni, il eat vrai, n’occupe plus la 
Malmaiaon....

Mai* il se grise encore de champagne— 
en Champagne I....

Je n'entends certes point insinuer par 
!i que, toutes les fois que deux journa­
listes auront maille à partir ensemble, il 
faille qu’ils s’en aillent ù Rbcimi on ù 
Châlons souffleter un Bavarois ou un 
Saxon.

A parler franc, pourtant, ce procédé) 
me paraîtrait encore moins illogique et 
moins exorbitant que celui qui consiste ù 
injurier un confiùre et À legorgU^e eu 
miu pour les beaux jeux de l'eJMtnpé 
ratrice ou le bel œil de l’ex-dictateur.

jeux, et se démoralisaient de 1a mémo 
manière.

“ Kh bien l croire, après cela, qu'on 
pouvait so servir des troupes de ligne 
constamment mêlées, do la manière que 
je viens de vous dire, à la garde natio- 
le piur tenir celle-ci on rosi^ct, et no­
tamment pour lui reprendre les canons 
qu'ollo détenait à Montmartre et X Mé- 
nilmontant, c'était évidemment uno pen­
sée folie

(a vieille reine de la civilisation. —--------------- --------------------
I/o gouvernement américain, avant qu’on suppose avoir dû être l’ancien qunr- 

nu’i\ iieût entièrement colonisé la plus tier de TOpéra. Cctto découverte est 
gr.mde partie de l’Europe, se trouva '‘i*** inr,^ n..'«llrt ..«t 1»
empêché par d’autres soins plus pressnnis 
de faire rechercher remplacement do
Paris et d'exhumer pour les regards 
curieux du temps actuel les restes si 
intéressants dis époques reculées.

Dernièrement enfin on a pu s’occuper 
de cette que*tion qui pa«sionno tous les 
érudits.

Bien quo la destruction do ccttc magni- 
fijue cité y eût anéanti bibtiotèques, 
pni'ier», documents, il se trouvait à 
ïétttngtr, où on a pu heureusement les 
comnet, bien des témoignages divers : 
fivres, journaux, gravures, cartes relatiis 
à la capitale de la France.

Il a donc été assez f icile de déterminer 
la place exacte où s’élevait la grande 
ville antique, sur Ica borda du petit fleuve 
de la Seine, aujourd’hui New-üraut- 
Rivcr, puisque nous avons débaptisé les 
localités européennes pour leur donner 
i'i* noms qui nppeilcnt les fastes do 
l'iiUloiro américaine. Les fouilles iutelli-

d’autant plus importante qu’elle est la 
seule de cetta espèce jusqu'ici.

On a trouvé beaucoup d'osaements 
épars mêlés aux gravats aur les diver* 
points explorés ; mais la trouvaille du 
toute une famille, qui a fait tant d'hon­
neur & l’ingénieur Busting, eat restée un 
fait isolé.

De toute cctt> immense population ne 
subsiste t-il en effet d’intset que lee sque­
lettes de 1s famille Michaud, c’est co que 
Ica recherches futurca seules pourront 
nous apprendre. En attendant, ces sque­
lettes sont fort précieux, car nous savons 
par quelques pspiers à demi consumés, à 
moitié réduits en pâte, et qu’un tour de 
force, pour ainsi dire, à seuls permis de 
déchiffrer en partie, que Michaud était un 
député républicain modéré, personnsgs 
tout à fait obscur d’ailleurs. Les indices 
fournis par l'examen de ces ossements 
parfaitement conservés ont fait reconnaî­
tre trois femme* et un homme ; l'homme 
est indubitablement Miohaui ; les autres,

Le duel a la praulene.
Alors que nous faisions la clmsse aux 

Prussiens de l'autre côté do Rued, deux 
sout-offl dors du bataillon, qui «’étaient 
enyuruié*—après boire—pour le motif lo 
plus futile, s’en vinrent demander,—nu 
rappoit—l’autorisation de s’uligiur.

Le commandant les questionna :
—Vous avez l’intention d’aller sur le 

terrain ?
—Oui, mon commandant,... On s’est 

dit pas mal de sottises... .Il faut du sang 
pour laver ç»....Nous no voulons pas 
passer pour des propres à rien...

—C’est bon. Vous vous battrez. Seule­
ment, voici do quelle façon :

Vous allez prendre vos carabines...
On vous placera sur la même ligne,-- 

en face de la Malmnison...
L’ennemi occupe co poste...
Vous marcherez dessus du même pas..
Une fois à portée, vous ouvrirez le 

feu....
I«ea Prussiens risponb ront....
Vous continuerez d'avancer....
Quand l'un de vous sera tombé, l'autre 

tournera les talons, —et uno compagnie 
soutiendra sa retraite....

—Do cette manière, conclut le com­
mandant, lo sang que vous réclamez no 
■ern pn* wraé aiu»* profit et atuia gloije, 
et celui do vous qui reviendra no rap­
port* r.» pas lo regret, le remords d’avoir 
tué ou blessé un Français de sa main, 
quand lo pays a besoin do tous ses dé­
fenseurs et du tous ses enfants....

Si vous êtes descendu» tous deux, qui 
osera prétendre que vous êtes des lâches 7

Ajoutez que je vous fournis une su- 
p* rbc occasion de mettre à bis une cou­
ple d’Allemands,—co qui vous procurers 

| des titres sérieux à la reconnsi-sanco des 
! pendules nations Iss....
I L"s choses curent lieu ainsi....

A vingt pas environ des murailles de 
la Mal maison, l’un des adversaires,—qui 
venait d’abattre un officier poméranicn,— 
chancela et a’offjiaaa....

L’autre le ramassa et, au milieu d’une

{rôle de balles, le rapporta aur ses épaules 
la compagnie de soutien !
Je me suis rappelé, l’autre jour, cet 

épisode de mes campagnes en lisant le

b tHSons alcoolique'*, est saisie en ce 
moment, comme vous ne l’ignorez point, 
d’un projet de loi ayant pour objet la 
réprea-ion de l’ivre«e publique.

Les relevée statieliqufe dreeséu par ordre 
oous le contrôle de l’administration des 
contributions indirectes, ont constaté 
que tout le nombre des débits de boisson*, 
qui a été constamment en a’aooroissant 
ilepui* vingt ans, a atteint à peu prèa 
aujourd'hui la chiffre énorme de 400,000 
lequel est évidemment hors de proper

" Et cependant, apiè* avoir conçu l'idée I tion avec les besoins réels des populations

L'eaqaête sir llasarrectloa M 
18 min.

La dépoeition qui, bien que sous une 
forme rapide semble la plus complète, 
est celle do M. Corbun, membre de 
l’Assemblée nationale actuelle, ancien 
vice préaidcnt de la Législative. M. Cor- 
bon s’est tenu complètement à l'écart de 
toute compromission avec le mouvement 
insurrectionnel ; d’autre part, sauf en sa 
qualité de maire, il u'avait point d'attache 
avec lo gouvernement du 4 septembre. 
Sa déposition reflète avec force IVaprit 
du cette panic do la r^ulstion parisienne 
qui n’a point pactisé avec In Commune,

3ni Ph mémo combattuo dana la mesure 
o ce qui était possible, mais qui n'était 

pas non plus avec l’Assemblée.
Avant de résumer la réiKjnsc, voici 

d’abord la question :
JA U président (comte D ru).—Vous 

connaissrz bien votre arrondissement. 
Je vous | rie de répondre ù la question 
suivante. Commentls population de l’uris 
K’cst ello démoralisée 7 Comment n-t elle 
perdu ces sentiments généreux qui se 
sont manif ktés pendant le siège, sans 
distinction d’opinions ? Comment un 
mouvement honorable s'est-il transformé 
do tells sorte quo 1s Commune ait été 
possible 7

J/. Corbon.—Pour tous les arrondisse­
ment*, comme pour lu mien (le 15^.) cela 
tient iideux c uises : In première, c’est le 
régime hygiénique auquel n été soumise 
la garde nationale ; la seconde, ce sont 
les déceptions quo la mauvaise direction 
ju In défense a causé .'s chcs tous ces 
hommes qui croyaient ù U posiùbiiilé 
d'une résistance heureuse.

Relativement ù la première cause, M. 
Corbon insist* sur " le développement de 
l’ivroaae,” dût à l'insuffisance de l’alimen­
tation. à l'oisiveté forré.; de lu garde aux 
remparts, etc. L'honorable témoin tient 
cependant ù constater que In démoralisa­
tion, quelque limite qu’elle sit atteinte, 
n’a pas été cependant jusqu'à étouffir les 
sentiments patriotiques. Il est plein d'ad­
miration pour la manière dont la popula­
tion a subi les souffrances du bombar­
dement. " A ce point de vue, on ne peut 
pas dire qu’elle était démoralisée ; lu pé 

Iril la remontai*. L^s femmes surtout ont 
été edmirablcs pendant celte pluie d’obus." 

i Un des éléments les plus actif* et les 
I plus funestes de ou désarroi moral qui 
1 précéda et prépara lo 18 mam, fut la paa- 
! sion du jeu à laquelle ae laissèrent aller,
; après l'armistice, soldats de lignes, gsr- 
j des nationaux, mobiles, péle-méle et con­
fondus.

“Je ferai remorquer, di; M. Corbon, 
que les soldats des deux divisions qui 
étaient restés armés, peu occupés eux- 
mêmes, ” sc mêlaient à lu mssic do leurs

do cette reprise des canons et décidé à 
l'exécuter, si on avait eu les attelages 
prêts pour emmener les piècce, l'opéra­
tion réussianit, tant II est vrai qu'elles 
étaient mollement gardées.

“ A quatre heures du matin lo* troupes 
arrivaient su pied des buttes Montmartre. 
A neuf heure* on n’avait pas encore lo* 
attelages I “

et no peut dè* lors avoir pour résultat 
q le de favoriser le déplorable penchant 
à l'ivrognerie, auquel ne aont que trop

Sortéas déjà Iss peculations des villes et 
im campagnes.
Voua voudrez bien en conséquence, 

monsieur lo préfet, n'aecorder désormais 
l’autorisation d’ouvrir de nouveaux débits 
qu'avec la plus grande réserve, et eenle-

Malgré rinsuccèi du coup de aurpriso i ment après une enquête très-minutieuse 
de* buttes Montmartre, M. Corbon iiiolinu, tant sur la personne de l’impétrant que 
à croire que tout n'était jioint per lu. Il sur l'état des débits déjà existants dan* Is 
remarquu que durant les trois ou quatre cil conscription.
premiers jour* l'inaurreoûon a’est tenue , Vous aur z soin, d’uutra part, do faire

exercer un redoublement de surveillance 
sur les établissements do l’cajièoe et vaui 
ne devrez pas hésiter à prononcer In f. r- 
meturo do tou* ceux contre lesquels il 
aura été relevé des délits ou des contra­
ventions suivis de condamnations judi-

premiers jo 
sur la défensive, et il en donne pour ; 
exemple la fatalité avec laquelle un régi- i 
ment oublié au Luxembourg a pu quitter 
Paris et gagner Vcnsiliea. L’insurrection 
n'était nullement t-ûro d'elle. “ J'ai lieu 
de croire, dit M. Corbon, quie, embar­
rassés comme ils l’étaient du pouvoir 
(lotit il* autaient si facilement emparé*, 
In plupart des membres du comité central 
et de la Commune eussent volontiers 
traité avec lo gouvernement de Veianilles, 
au moina dans les premiers jours de mars.

Cejicndant M. Corbon diminue lut- 
même d'une façon singulière ia jwriée de 
son affirmation, lorsqu'il ajoute : “ Mais il 
y avait parmi lea membres du Comité 
central et de la Commune des individus 
qui, heureux de pouvoir régner par la 
terreur, monsçiienl do faire arrêter et 
fusiller quiconque parlerait de transaction 
avec VeiHailIcii. ’’

M. Corlxm explique ensuite, aprè* 
l'intrlic du 18 mais, lea tou tali Vis de con­
ciliation qui suivirunt.

“La républicain* séiioux, chagiiué* 
de In tournure qu’avaient priao les ailaires 
à Bordeaux des sentiment» qui s'étalent 
menifestés dans C Assemblée, tout d la fois 
contre la République et contre la capitale, 
affligés d’un autre côté de co qui ao pas­
sait à Parts, do cette insurrection à 
laquelle d« ne voulaient pus su rallier, ù 
laquelle ils voulaient, au contraire, ré*is 
ter, su trouvaient dans uno siiualior 
entièn ment fausse. ”

M. Corbon raconte en terminant com­
ment sc forma, dans une pensée de cou 
oiliation, suivant lui, la ligne (Cunion ré 
puùliui ine Uti droits de I*aris.

ciniro*, si minimes qu'elles soient
Recevez, etc. —A* ministre de t intérieur.

Victor Lier r a no.

KepreHsloo de Plvrogaerle.
La circulaire suivante a été adressée 

par lo ministre do rint^ricur à MM. Ira 
préf ta :

Vcnaillcs, Ifl mars.
Monsieur le préfrt.—La plupart des 

conseils génér.-mx ont émis, (laos leur 
setisioi) (ht 1871, des vieux tendant à ce ' 
quo des mesures s nont prise* pour res- i 
treindre le m mbro ton jour* croi**nnt des 
débits du bnssons. Plusieurs do vos 
collègues ont également adressé, do leur1 
CÔ’é, dus obs TV liions dan* lo u ûmc sens 
à l'administration ; et l'Assemblée na-, 
tionnle eulhij à laquelle sont parv nues, 
dans ccs dernier* temps, do nombrcusce 
pétitions signalant lo* inconvénients et 
les dangers qui résultent de l’abus des

l'ne brave remue.
Il vient du mourir à Monlrruil uno 

vieille femme, presque centenaire, qui 
était entourée de la vénération In ni ns 
grande. Elle se nommait Josephine Trin- 
quart et était Hiéroinc d'une histoire bien 
curieuse.

C'était sous le premier empire, lors do 
la campagne de KuhnIc, (tendant uno ren­
contre : un chef do bataillon du 63c de 
ligne fat allcint d'un coup do fou, on lo 
crut mort et on ne s'occupa que de le ven­
ger. I» bataillon, la baïonnette en avant, 
s'ouvrait un passage à travers le* ass iil- 
tant* ; mais tout à coup la cantinièrc, 
jeune femme de 20 ans à peine, s'écria :

“ Mes enfants ! nous ne («avons laisser 
on arrière lo corps de notre brave com­
mandant. "

Trois soldat* *o déincbènnt des rangs,
, mai* doux tombèrent en route, lo troi- 
j sième fut atteint en arrivant près du 

situation corj 9 ,j0 l'offl :i«>r supérieur ; la cantinière 
J rc-t iit seule.

ivn vain essaya-t-olle de le charger sur 
scs épaules ; - u* forcent la trahirent. Kilo 

I aperçut nu loin deux cavalier* ennemis ; 
elle attira leur imeution |<»» "«o goM«« «t 
ses cris, et ceux-ci, f*enssnt fsiro un pri- 

1 sonnier et une prisonnière, accoururent ; 
mai* la cantioièrc, dè* au'ello les vit à 
une trentaine du pas Houlcment, lira un 
coup de pistolet sur l'un, qu’elle abattit, 
et attenilit l’autre nvic ha baïonnette; 
clic lo blessa as**« dangereusement pour 
lui Lire vidur les arçon* ; alors, chargeant 
lo corps du commandant sur l’uno des 
montures, elle revint à l’ambulance, glo­
rieuse et triomphante.

lie commandant respirait encore ; on 
lo rappela à la vio, et il fut sauvé.

Lu général qui commandait lu brigade, 
instruit do cet acte de courage et do dé­
vouement, fit appeler Juaéuniuc, l'intcr- 
roga, fit un rapport qu’il auruiwa nu mi­
nistre do la guerre et lui fit nbtenir une 
pension et la croix d'honnenr.

ftsiUifon Bu snsfcifti
DU 17 AVRIL u:s.

A ce moment l'ombre bougea de l'autre 
côté de la ports. La figure immobile et 
( file de Pier Falcone se montra *ur le 
seuit.

___ _  .„t
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“ La main doit avoir gardé la trace de i lies yeux ds Céleste brillsient. Julien 
cette brûlure.••••• ” pronorça-t-il entre r était froid et comme interdit.

ras

PAUL FÊVAL.

ïn co moment une ombre portée vint 
barrer le carreau du corridor, à deux ou 
tttia pieds de la porte.

L'escalier était éclairé par uno fei être 
étroite et haute; un homme devait so 
trouver entre la fenêtre et lo seuil.

Mais son approcha n’avait été annoncée 
par aucun bruit ; il était peut-être là de- 
pui* longtemps.

Céleste ni Julien n’nvnicnt r» marqué 
cette ombre qui était maintenant immo­
bile au-delà du rcuil.

Céleste élevait In bourse et s’écriait 
toute sou liante :

“ Quand ju tu disais qu'il alluit nous 
arriver quelque chose dueureux I ”

Elle était belle et riche, cette bourse, 
mais le larcin de la vieille Berta l’avait 
faite bien légère.

Julien la regardait tandis que Céleste 
l’élevait, «n sc jouant, au-dessus de sa 
têtr.

“ Il y n des lettres de pcrl**!», dit le 
Imiuo saint; nous connaîtrons le nom do 
noire bienfiitour I... ”

Céleste essaya du lire : aussitôt elle de­
vint biancho comme ia toile do t>n colle­
rette.

'* Q l'e-t-cc ? ” demanda Julien.
Il prit la bourse des mains do sa sœur 

qui ch-.rchait ù la retenir. Du premier 
*>up d'uni il sut le nom formé par les 
perle* élégamment entrelacées. Tout aou 
stag monta à ses joues.

L» lettre* de perle* formulent ces deux 
noms.

“ Fut,vio Cokioi.ani. ”
“ Coriulani I... prononça-t-il entre lit 

dents serrées ; pourquoi es prince Corio- 
soi est-U venu dans ma maison ? ’’
\

IV.

1.4 SEPARATION.

Pier Falcone sortait do la chambre à 
coucher du seigneur Johann Spurzheim. 
11 avait la tenue d’un cavalier : pantalon 
et redingote noire, manteau plié bous lo 
bras.

l«a question de savoir depuis combien 
de temps il écoutait sur lo carré eat oiseu­
se, puisque nous sommes certains qu’il en 
avait autfisamment entendu.

Son aspect arrêta la colère de Julien 
qui éclatait.

Lea couleurs revinrent aux joues de 
Céleste.

Céleste connaissait son frère mieux qu'il 
ne so connaissait lui même.

Julien était un saint. Il n'y avait nn 
monde que Céleste pour ravoir que cetto 
surface tranquills cachait un tempérament 
de fsu.

J .a première parole que Julien avait 
entendu tomber de la belle bouche d’An- 
géha, c'était ce nom :

“ Le prince Coriolnni ! ”
Angélia l’aimait ; Julien lo savait.
Le prince Coriolnni était publiquement 

le fiancé d’Angélia.
A rant de se taer, Julien avait songé i 

tuer ce rival dont le radieux bonheur in­
sultait à sa misère.

Pier Falcone entra sans en yîemsnder 
In permission, et vint droit à Julien qui 
tenait à la main la bourse de péri».

Pier Falcone l’examina et dit dare- 
ment ;

“ Ce prince Corio!ani a-t-il l’habitude 
de vous venir voir la nuit? "

Et, sans attendre la réponse, il rouleva 
le réchaud qu’il considéra longuement

Julien le regardait stupéfait II ne savait 
rien des choses du monde, et n’avait point 
les (isroles qu'il Lut pour châtier pareille 
insolence.

Ce fut Céleste qui répondit :
“ Seigneur, vous ne nous avez pas en­

core appris q.el droit vons avez de 
nous interroger ? ”

Pier Falcons déposa le réchaud.

haut et bas.
Puis so tournant ver* Céleste :
“Jeune fille, dit il gruvementju hnsird 

m'a fait entendre lea dernières paroles que 
vous avez prononcée*. Vous avez ait :
“ Quelque chose en moi me crie que notro 
vio va changer.... ” Cette voix ne vous 
a point trompée. Voua êtes en présence 
de l'homme qui va réaliser votre pressen­
timent Votre vie va changer, elle change,
elle est changée ; car, à dater de l’heure - -- ------------ —
où nous sommes, votre passé n’eat pluai *8 J0“rn* vers Julien 
qu’un rêve (>énible, et voua pouvez sans “»nc« “ / avait du méc
crainte tourner vos regards vers le sou-• “ Eat-oe vous oui êtes 11
riant avenir. ”

Un sou| çon traversa l'esprit de Céles­
te ; clic sc dit :

“C’cft encore un érniavairo de Lorcdnn 
Porin. ”

Julien froissait la bourne entre ses doigts 
Convulsivement serrés. Julien du pensait
qu’au prince C iriolani. IJ j • t |3 lach9 gra*so qui

Pier Falcone reprit en s’adressant à . , ,?___ :6... _*„k_...i * n

Pier Falcone continua :
“ Vous ares demandé une vie nouvelle. 

J'apparais à vos yeux comme le génie 
messager d» contes de fées : je vous ap­
porte la nouvelle vie.... Tout un pns*é

2ui n’est pas le vôtre ut qu’il vous faudra ! 
pou*cr : des amours et d» haines.... \ 

une famille et une vengennoe I 
—Parles I parlez ! au nom du ciel I ’’ 

s’écria la jeune fille.
Pier Falcone lui rourit. Puis son re- r 

avec uno dé
_____ ¥_______ méprit.
Eat-oe vous qui êtes l'homme ? mur- 

mura-t-il ; et qu’est-oe que c'est que celui- 
ci 7 "

Un feu sombre vint dans la piunelle 
do Julien, tandis qu'il répétait:

“ Dca amours.... et des haine*!... 
J'ai me* haines et j’ai mes amours. ”

Pier Falcone montra du doigt la bourse 
que Julien tenait c; jrc à la maie. Son

Julien :
“ Jeune homme, il faut me suivre.
—Vous suivre ; répéta Julien ; et pour-

quoi ?
—Manuele, votre |»ôre, vous attend, 

répliqua Pier Falcone.
Tous Us *oU|>çon* de Céleste s’évanou­

irent à ce nom. Julien se rapprocha de 
l’étranger.

“ Venez-vous de la part do notre 
( ère? ” demanda-t-il.

Pier Llcone fit un signe de tête amr-

“ Et ma sœur, ne viendra-t-elle paa 
avec nn i ? demanda encore Julien.

—Votre strur u’est qu’une IVmme, ré­
pondit Pirr Fa!c<»ne ; lo fardeau qu’on 
veut meure sur vos épaules veut un 
homme pour le porter.

—Quel fardeau ?... Et ne pouvez- 
vous point vous expliquer pi» clo>r« 
ment? ”

Picr Falcono prononça d’un accent 
solennel :

“ Jeune homau, jo u’ai p»a mivsion de 
vous instruire. Un plus puisa it que moi
vous annoncera la bonne nouvelle........ ..
Mais je put* voua dire ceci: un grand 
nom eat un lourd fardeau....

— Un grand nom! " répétèrent ensem­
ble le frère et la sœur.

restait à la paroi du réchaud.
“ Celte bourre est co bnuder sont pour 

toi deux urtnea à double tranchant, dit 
il ; elles serviront ton amour et ta
haine.... Viensl

Julien fit un paa v M son matelas. 
Puis, s’arrêtant :

“ Je n’ai plus d habiis, murmura-t-il, 
on me I» s volés. "

Pier Falcone déplis son manteau et le 
lui jets aur 1» épaules.

“Quand tu seras devant celui qui doit 
t’interroger et t’instruire, prononçi-t-il 
lentement, tu diras («urquoi tu le pré­
sente ainsi vêtu ; ce sera u troisième aune, 
et ccllc-là tuera ton ennemi.... \ iens I ”

Julien hésitait Céleste jvta a* a bras 
autour de son Co ». #

Nous ne nous sommes jamais aépsré*, 
mon fière chéri, lui dit elle tout bas, je 
ne crois pas en eut homme ; ma:a je crois 
un Dieu, et mon cœur me ^dit que cette 
heure est folcunclle.... Va, je l'atten­
drai ; ruvicus vite I "

Ils se tinrent embrassés longtemps.
Puis Julien se redressa et dit «me fer­

meté :
*• Me voilà prêt, fuirions.
Pier Falcone salus Céleste.
41 Signora, dit-il en psrisDl lo premier, 

vons n’attend ira pas longtemps.... sui­
vez celui qui viendra, comme moi, au

nom du bon Msnuolc Oiudicell*, votre 
(•ère d'adoption. "

Céleste écoula les pas de son frère qui 
allaient s’éloignant.

Elle H’asait sur lo pied du son lit où 
tout à l’heure Julien était auprès d'elle. 
Sa chambre lui smnblsit énorme et toute 
vide.

C’était la première fois qu elle su trou­
vait seule.

Toutes oes idérs d'espoir qui naguère 
l'exaltaient tombèrent.... Elle eo repen­
tit d’avoir laissé partir Julien. Et ta dé- 
treme e’exhala on oee mots, qui remplit 
s» yeux de fermee :

*' Si j’allais ne pas le revoir!... "

V.

VAUVRK RftRK t

Le psluis Coriolsni était autant au- 
de.'Hus du palais Doris que 1» merveilles 
florentines «ont au-dcasu* d» élégances 
napolitaines.

Le prince Fulvio Coriolnni, riche entre 
tous lee grands seigneurs d’Itaîie et pos 
sédant nu plus haut dégré le goût des srts, 
avait restauré ce chef-d’œuvre, qui était 
maintenant le joyau de Naples.

Bien que lo prince Fnlvio Coriolnni ne 
fût point mnrié, il avait donné dan* sa 
maison des fêtes magnifiques où toute la 
cour s'était réunie.

Le prince Fulvio était dans toute la 
force du terme l’arni du roi et le favori 
des princffscs. Aucun astre à l'horizon 
de la courue hniiait d'un éolat compa­
rable au sien.

Nul ne connaissait son pos*é, nou* 
l'avons dit déjà plusieurs fois. Lis mieux 
informés colportaient deux versions qui 
avaient quelque vraisemblance.

lot première de c» venions donnait 
au prince une origine franco-italienne. Il 
avait luge qu’il fallait pour cela. On le 
disait fils d’un généra* républicain ctd'une 
princesse piémonlaise.

Toi seconde version Je présentait comme 
un enfuit de l’archipel grec.

Les ennemi'du prisoo Fulvio Corio- 
Uni avaient mainte* fois essayé d'enta­
mer la confur.ee du roi à IVide do oes 
butoir» plus ou moio* au'hentiqoea.

Knoacas-là, le roi souriait daus les 
rides ds sa grande figure bourbonnieune. 
Et la faveur de Fulvio allait augmentant.

C’était ru palais Coriolsni. Le soleil du 
matin arrivait en biais dans uno riche 
Halle où nulle tenture, aiuon quelques flots 
léger* de mousseline bridée, ne cachait la 
splendide nudité des lambris.

A travers le fuuillngo d« mille arbustes 
qui ornaient la terrasse, on apercevait la 
terraw*, on aficrcavuit l'admirable pay- 
rage que présente la compagne au nord 
de Naples.

Naples est beau, Naples c*t superbe ; 
Naples est l’sinoar de l'Italie, dont l’or­
gueil est à Home, à Florence et parmi les 
ruines déshonorées do Venise.

Il y avait uns ft mare dans es salon.
Noua eussions reconnu aisément cette 

femme pour celle qui excitait tant de 
respect et lent de curioeité à bord du pa­
quebot le Pausilippe.

Celle qu’on appelait “ la comtesse. "
Kilo portait toujours ses habits do 

deail.
Elle tenait une lettre à la main, uno 

lettre ouverte.
Cette lettre au moins nous dira son 

nom. L’adresse portait :
“ A Maris Msddslenades Àmslfi, com­

tesse douairière de Monteleone. ’’
Celle là était donc la veuve de ce saint 

homme,de ce grnn# citoyen, bienfaiteur de 
toute une vaste contrée, qui avait perdu 
la vie pour un acte d’héruisme, biea rare 
en nos civilisations intéressées ; pour avoir 
eu pitié d’un ennemi tombé.

Ccllc-là était Maria des Amslfi, com­
tesse de Monteleone.

La mère d» deux enfants qui man­
quaient dan* ccs deux pauvres petits ber­
ceaux du pavillon de plaisance, là-bsa, 
parmi les marécages fiévreux du Marto- 
rello. La mère frappée trois foi* dans scs 
enfant*, qui étaient tout son cœur; la 
femme martyre qui était devenue folio à 
force du pleurer tout sou sang dans ses 
Urine*.

C était elle, la comtesse de Monteleone ! 
qui tissait d» filet* de pêcheur dans la 
cabane fermée, sous peine d’être battue!

Kile était assise sur un aopba, •••(l•v•nt 
de ht icrrafoe. Elle froireoit avec distrac­
tion lu papier qu’elle tenait à la laaia* Sas 
veux semblaient regarder sans le voir 
l'admirable paysage qui était ao-devant 
d'elle. .

Une larme vint lout à-coup à s» yeux 
rt rouis lu long de sa joue.

** Lé-bas, murmura-t-flle, 1s vent *m-

RelaMlMenêiit 4a HêtiAtopol,
La Qasstte de Hoseou annonce quo 

dan* une réunion spéciale des minialrce 
et d’autres hauts foucl ion ns ires do l'em­
pire, nrésidée par le grand-duo Constantin 
il n été récemment décidé qu'on relèverait 
Sébastopo*.

Outre l’établiMcmoiiL à Nicolaicf, do 
grand* chantier» du const! uolion des­
tiné* à la marine militaire, la Russie ho 
pro|K>so do donner à Sebastopol uno 
importance commerciale son* cependant 
pardru do vui l’avantage do ou port 
comme refuge pour sa (lotte.

Dana co but, on n l’intention d’établir 
à Sébnatopol du* magasin» d’approvisinn- 
noms n ta de toute natoro destiné* aux 
vaiaoaux de guerre ; on construira donc 
des dock*, des entrepôts et des chantier* 
•ur une grande échelle. Lo côté sud du In 
baie ocra destiné aux vaisseaux do guen-n 
et aux navires marchands, lo côté est, à 
l’exception do la b:iio de Korabolnnya, 
sera «coupé par les autorité* militaire* rt 
locôtéoumi par lr*autoritéia)mmorcialr*.

li» f rtifioitiou* du port coiiHistrroiit 
en batteries oniistniiuii aur lus hauteur* 
qui so trouvent de* deux côté* du (tort 
et seront années do canons d’uno aj*hi r.

Sranfio porté i pour t ïtiir diHtanco une 
otta ennemie. D’nutfe* battori» *. ront 

construite!! eu fuca do CortHnck, Hamie'di, 
les baie* do Stryelcts et do n.ilaclavn.

I/}* défense* do ht position do Sassun- 
(Jura seront augmentée* et protégées par 
les hatteriiv do Balaclava (lui sont Hituéi** 
à l’extrémité do lu grande hait*. Pour lu 
sécurité duoôté nord, et dans l’évent uni té 
d’un débarquement par la rivière Kaeha 
on Kupatona, ou ho propose do construire 
deux forts qui commandoront l'ombou- 
churo do In rivière Bclbock.

Les journaux anglais sont rempli* ù en 
sujet des réclamation* le* plus vive*. En 
France, on so montra trèi indifférent ù 
cctto affaire.

ItOniniou Nationale s'exprima ainsi : 
“ I/) Tinirs du 1/ondrea *o plaint do ce 
qu’on déchire lo traité de Paris. Où lo 
Times orend-il oc traité-là ? Notre con­
frère d nntrc-Mancho oublie, on voudrait 
oublier, qu'on l'a déchiré tiendant quo la 
France était occupé* à défendre son exis­
tence contra I» prussien*. Il n'eat plu* 
do traité de Pdris ; il no reste qu'un traite 
de Aom/rr*. **

I/o Ttmps dit à co sujet : “ Il y n hicn 
là, en rffît, do quoi inqniétsr Popinion 
anglaise, toujours fort nuHCuplihlo quand 
il * agit du réveil po^iblo do In qunstion 
d'Oricnt. Mai* il ext un pou tard, et 
l’Anglotcrro n’a qu’à m’ou prendre à cllo- 
mémosi son go vernement n cru devoir, 
il y n dix-huit mois, souscrire à l’abo­
lition do l’article du truité do IHÔ6, qui 
mv«1» «iipulé la neutralisation de la mer 
Noire : ^

Nous lisons d.< n* lo Courrier de France: 
“ Lo gouvernement ruasc v» recons- 

trniru Sébastopol. Cctto puissante foric- 
resso qui menaçait Constantinople, ot 
dont U chute fut un de* (du* grand* 
événement* do notre siècle, sort do sc* 
ruines nprèx seize ans. Le traité do l'ari* 
n'txistc plus. I/o* résultat* do la g jorru 
de Crimée «ont effacés, anéanti*, oublié*.

“ (jo n’est pa* à non*, Français, qu'il 
convient do pousser en cetto Circons­
tance un cri do douleur ut un cri d'a­
larme. Cu n’«*t p»* noua qui somme* 
léac.i ou muriucé*. Cola ne noua regarde 
plu*. Noua avoua versé à (lot* le *ang do 
noê soldat* cri Orient, pour soutenir une 
querelle dont cous no )*»uvon* ni ne de­
vons aujourd’hui noua souvenir.

“ Noua svioas alors pour compagnona

vait ainsi tout chargé du saveurs embau­
mé*.... Il meaombloque o’était hier... 
O ms pauvre mémoire!... Il faut qu'un 
objet jtbysiquc me frappe pour éveiller 
bien des souvenirs engourdis!... Ces par­
fums amers du rnyrte, ccs tiède* parfum* 
de l’orsngur (... I/ù-bas, c était la mur

au'on voyait au-travere d» grenadier* en
..................Mario I Mario I j'ai passé de*

année*, moi, ta veuve, sans dire une «r.èro
(>our le ru|H>s du ton âme............. Ic nu
*avoi» plu* (trier, et j’ignorai* jusqu’à mon 
deuil (

—Mais j* veux réfléchir ! n'interrompu- 
die eu pere-int Ju revers do m nuiu *nr 
son front; il faut que jo réfiéuhiMo.... 
cvtta lettre..• «.qui l'a mire à mon du­
vet?.... L'écriture m'eflt inconnue.... 
Elle me parle de mes enfants. ”

Ce mot courba sa té:o pensive jusque 
sur son sein.

Elle répéta, et co fut oo nme uno 
plainte :

“ Mes enfants! ”
On voyait son cœur battre violemment 

sous l'étoffe noire de sa robe.
Elle dépha la lettre cl !a relut. La lettre 

était ainsi conçue :
“Un vieil ami. an parent de la noble 

Maria des Amalfi, lut fa % passer ce* 
quelques lignes, afin qu'elle ait au moins 
un bon conseil dan» la position extraor­
dinaire et dangereuse où elle se trouve en 
ce moment.

“ Il y a autour d’elle uno vaste intri­
gue ; mais il y a aussi d» yeux ouverts 
qui veilleot à non profit.

“ Si Maris des Amslfi porte dans son 
cœur le deuil que ses babils proclament, 
quelle toit pradente et qu’elle écarto sa 
main de la main du meurtrier.

“ Si Maria d» Amalfi est mère, qu’eile 
•oit vigilante ; que chaque parole pronon- 
oée à aon oreille se grave dans son esprit 

“ Sus enfeot* ne sont pas loin d'ulle. 
Ses enfants lui demanderont le nom de 
l’uasssin.

“ Et l'osias in se trahira do lui-même... 
u Daua peu d’heure*, Maria du» Amalfi 

recevra d’autres communications.... ” 
Point de signature.
La pauvre Maria ereuya la sueur du son 

front, car elle fauait un effort désespéré 
pour comprendre ce message aybillin.

(A continuer.)



LE OJLNADXEN—tte Année.

d'arme* le* Anglais! qui, depuis, noua ont 
rvgnrddj avec une auperbo Indifférence 
noua débattre août les aerrea de l’aigle 
priiaaien. Pendant que notre territoire 
émit envahi, et que oouilultiona nreaque 
aaiis tspoir, lea journaux de Loudre* 
étaient rempli» de corr apondano.a djo 
téea par lViut*major du prince Frédéric* 
Charles, et, quand nous avons dû acheter 
la paix au prix de cinq milliard» et do 
deux provinoefl, la preste britannique n’a 
pas llétri les exigence» du vainqueur, n a 
pas trouvé notre rançon trop chère. No* 
alliée de l'Alma et d Inkerman ont cou- 
u-mplé d’un œil «nuque ou dédaigneux 
nos désastre* ; oe n’était pas leur «• Faire.

“ La Husaic déchire le traité do Purts : 
en n'est pas notre aûiire oou plu*. Qi’on 
rebâtii-flc Sébastopol, noua garderons K* 
h uvenir de no» flacrilîo s ot de no« vio* 
toir,fl ; mais non» nou* son viendrons an*»! 
de la h.^on dVgbHine qui nous a été don* 
née. Quand M. Thier» parcourait l’Europe 
poer solliciter une intervention, le cabinet 
ile Saint-Péterabourg nous témoignait une 
svmpathie pins promote et nlus active 
que le cabinet de Linareii, et lord Qran* 
Ville ne prononçait quelques mot» en 
notre faveur que pour imiter M. Gortscha- 
k 'fl’. Cela pu/fft pour que noua no nous 
croyions pas obligé» do maintenir notre 
nncionno ligne politique au *ujet des 
ntlaires d’Orient. No* intérêts ont changé, 
oi uou« ne nous soucions plus de la Moi 
Noir’. Si roua avions à intervenir, ce 
serait pour encourager la Rassie dans scs 
revendications: le traité de Francfort a 
déchiré le traité de Pari*.

“ Nous ne savons comment l’opinion 
publique anglaise jugera la politique du 
cabinet Gladstone, uue poütiqoeoui porte 
do tel* fruit*. Nous no sarons si la reine 
Victoria rem croie rs l 
magne d’avoir assez 
pour que l’Angleterre puisse être impané 
ment bravée et humiliée : cela ne nous 
regarde plus. ”

Depuis trop lougt«aqp* le (U^u do l'é* j L'a* dépéoh* Ua Rimouaki «a date du 
migration sévit nu milita do noti. IWe# J8 nou» a;>pr.*ud gü’il y ê «u et Joaf*là

une grande nssMiiblée, que M. Ohauveau 
l’a emporté sur tou advarfuire ; qu’il aura 
un «et androit Une forte majorité, al que 
dans iee autres parties du co nté lea nou* 
vellee sont bonne» et q te lu succès est 
.partout lai u.

Ou «w que le TTr. Pelletier a résigné 
on faveur «In .\f. Fiflct.

des systèmes ont éié proposés pour en 
diminuer ha ravag« a, tn.wa ils aimt jus­
qu’ici restés impui^oantj on à peu prist.
Comme lu remarquait l’âutru Joui nu de 
nos c«)nfrères, “ on dirait que plus la 
presse s’évertue pour arrêter l’émigaation, 
plua «ou élan ost im|)étueux et inésis- 
tible." Cu qu’il faut,e’o*tdo bien faire com­
prendre à notre peuple qu’il a tout à per- 
dre en émigrant, et tout A gagner en res­
tant au pays. Inalruiaons.lo. Quand unu 
fois il sera convaincu, quand il connaîtra 
ki-mémo quels s »nt s s vrais intérêts, 
alors le mal n’existera plus, et la question 
de l’émigration aux Ktata*lrnissera réglée 
pour toujours. Et Ici, îe fait quo nom 
aignaiona plea hunt de ee grand nombre 
de fumillra revenant dans In patrie, après 
un séjour de plusieurs unné«s à l’étrau* 
ger, parle plus éloquemment que bi'-n 
d’excellents artldee, et frappe beaucoup 
plus quo le* systèmes les mieux imaginés.
On sait ce que peut la force de l’exemple.

On a dit que la causi prorniùre do l’é- 
migrstion, c’était lu manque d’industrie ;

1 no i* lo croyons aussi. Jusqu’A ces der­
nière* année», l’indu**rie a été considéra- i dre q°« M. I'. IJ. stt noi 
.1 . . # i »ar.!»t. ri-rsonne n s fmbicmcnt nog!.s& chez .ma., i« * ne pa» , ,, 0M1U

( liouilu «lo for 4n V«r«l «4 de» Pile»*
Nous lisons dur.» lu ConstitHtioneldu 10 :
“ disitiin do fur do U Itifo Nord st do* 

rilssosl au Lit sur lojuol U a’sit plus permis 
d'avoir la moindre «loule. Les entrepreneurs 
qui ont hignô le contrat sa mettent à l'œuvre 
iiiimédiatcnioiit et veulent pousser l’affaire 
avec la plus grande vigueur. Dès p ’* ueigu 
aura dbparu les Iravnot commenceront actl* 
veinent. Ls* anlreppeiieurs ont cru devoir faire 
cinq sections :

Pt Q lobe • à Descliainhault ;
Pa Montréal k Uerthier;
De Troit-Kiviôrt's à flerthier;
De Troi«-Kivières A Peic hamlnnli ;
Pe Troin-ftivièrei aux Grandes Piles.
Ain»*, sur ces cinq soction», trois vont con* 

verger A Trois-Rivières et nous en sommes 
très'heureux.

Nous sommet également heureux d’npprsn* 
U. est nommé chef du commis* 

t autant «le sacrifiées, 
du chemin de fer du

Hensotalr* See «autre* St la lere page.

—Une ville enfouie et ressuscitée —- Parii
retrouvé.

—Le dcel à la prussienne.
— L’enquête sur l’insurrection du 18 mars.
—Repression de l’ivrognerie. .
—Une Irsve femme.
—Rétablissement de Sébastopol.

—Feuilleton : Coicpngnoes du Sileipe.

dire presque totalemeut inconnue, tau Us xora >Ttf0 autant d’ardeur quo M. Vouasse, 
quo dos voisins y ont Lit des progrès , L’intention des entrepreneurs est do loceli*
qui tien lient dn rro lige. Ebloui, pur de »r 1.1,,». ... I» ..ig. «« d{.j.ro.
* ,, ’ . • j w • j. . , Af. le colonel F. C. Farysoa est spéculementbrillantes promeaaea, et prrs du désir d at-1 cliar^ ^ f,onU 0t de la section de* Piles.
teindre rapidement à la fer une, nos com- N’ojs avons dans cette nomination la garantie 

gavons n «a ruMv • pa,r M 80;,| port^| (*„ nu»».? v« n le» que nos droits serout respectés, nos v«uux ôcou*
.OTÏ W g^nucuunu^r, Jlai.quV.... ^ '* ...................

• '* ' “ il arrivé nj rès quelque* années <!•? cct Ce n’est donc une illusion, nous Pau*
i.-nmcp?c courant d émigratioa ? L'^n-i r*.ne enfin le chemin de fer de .« Rive Nord et 
combrem» nt, et par «uite, le manque de ‘les Piles." 
travail ou un travail insuffisamment ré- j TI
noméré. Et qu’au le remarque bien, 
nous ne voulons tromper personne ni 
donner oe qui n'est pas pour ce qui est : i

C^TJEBEO
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Jour d*Acll»a» de Grâces.
Lundi était la jour d'acuona de gricea 

r rdonné par le Gouverneur Général, à
l'oeeajion du rétablirecmeot de son Al* 
te«- - Iî->va'e Je Prir.ce de Galle*. Notre 
f-cille n’a pa* para ce jour là.

L-sbanque», le» bureaoxjpublics étaient 
fermés, ai ;fi qu’un bon nombre de maga­
sin*. Sur !«« élifice* du gouvernement 
ft pÎTj»:ft3r* maisons particu'ièrcs.fht*

Parlement Federal.
Ottawa, 12 avril.

... , . . .i M. Nathan, de ta Colombia Aoglaia», a pro*ce fott, nous le trouvons dans un j >urnal . rMJr^cD réponse au discoîrs du T.lne.
j pub. é chez nos voisins dans nos inté- Il *, #ntre autre chose, exprimé lo plaisir qu’il
i réts et qui dit : lescauadi tase/iuisenf aux ressentait de voir la Colombia Anglaise iucor*
'Eut-U.iis. La raison do cutw «.uisancc ! roréf ^M.le D;,,nLnj0"- l! •..r,,é iê ,0.n 
_... * i étendue qui e»t «le 22,000 railles carré», deniutii.ll. Ml wul, ai ni pie. ymml pour
i ezereise d une industrie quelconque, on d'un chemin de fer du Pacifique qui servira 
a besoin decent ouvriers et qu'il » en pré. à mettre en coromunication l'A«ie avec l’Amé- 
sente mille, il est facile du comprendre dqoe et l fcnrope.
que le taux des sa.lires diminue en rat* * parlé de» services qe’avaient rendus les vo* 
son du nombre de* demandes. Ce» fuis lontaire» en repoussant l’invasion funienne à 
sont Lien clair*, on peut bien dire qu’iU -Maeitoba. ^

M. AIcKensie a félicité ensuite Ici deux
•le porter la 

propre à leur faite
i! est certain qu :1 ne .«c sera t jn.» expo«é honceor et il a déclaré que l'opp<>iiiion était
si souvent de gaîté «le eoîur aux plu» heureun de voir I* Colombie Anglaise entrée

«__, ._________ 1 >«lam la cotifêdération et que cette union était
^ P 1 i une nécesaité géographique.

Le temps de la réflexion cü urr.vé, | Sir F. llincks u ensuite porté la parole. Il 
Die** m*vci ! et pour p*»u quo des fuite a déclaré qoe le chemin de fer du Pacifljue
comrre celui que noua mentionoone au f Pfaf,kit èlr* cont\rait •ngn^ter le» 

* . . , chargea sur le peuple et »ans notre au cré«ht
commencer.^ nt le cet ar. c c se repe? ni» ( jy Ain«i qne la dit l’hon. Al. Langevin, 
nous aommes Cûr. Vai(,CJ» (pic noua réus* ians «in» «v-cavion antérienre. le gouvernement 
•irone, bien »ù% avant loégtem^m, t fa r- n protesté par la bouche M. Him-k*. contre le
'J'*p*r»itr» eetu plu. <1. q..i. ?*"* ^ 'v“tin*“”; *-• "î"1
. . - , 6 T , d 4COQT1 e«ir ce •1*J*t et nese r.»ganient pa»
é; Oise nos force», lorsque nom avons un 1 Uea le* trauiactiona d* Washing*
si g»a:id besoin d’être foru*«. ton.

1 L’bon. M. Uolton a parlé ensuite et s’est 
efforcé «ie Lire r«.*touiber sur > r J. A. McDo-

parluot dVux-mémcs cl pourtant, ai le i., .. . , • jeusee membre» qui venaientpeuple avait pris la peine J y réfléchir, ' d*un< tnaDi£# ^

notre 
un

lange héroïque, à la tAM é* iMUélle ne LéouUfll Canadien, IN^hfiKay. 
uouveav Tbermopyle qui «a«t* la patrie, et 
lui mit M front une aéréul la dagi oire im* 
mortelle.' *

Boeorehieu jeune, Bile, Dorai» intra chez
Iee éaaMSM Loongréfalian de Ohàteaugoay, 
où, durant téiU le teaape ée se» oours, «ha 
fit, par sa piété exemplaire, l’admiration et
rédifloatte* 4e la commnnautéa.

Aon édnoatfon tormlnée, elle était à cet 
Age d’iliiuion, où, sous le ciel azuré, tout nous 
eemble brille» et ahaatar —» flai l’oa ae
plait A rêver l’otornité des rose». I.e monde, 
avec ses pompes, ses gitos, se» rrfr»ias d’ailé 
grasse, «ci pronaessti fallacieuses, lui teuriait. 
D’ue autre cêté, comme le pilote qui, «ur 
l’oucan, d’un seul coup d'œil jeté dans 
riminentité, .voit approcher la tetupèlt, aile 
vi^yalf, elfe aassl, les danger» qn» l'on a »1 
souvent A affronter sur celte mer or»geu«e 
que l'on nomme lu vie eoeiak Et le ctuttre 
avait pour elle tant «l'attrait» ! La paix que 
d’on y respire loi paraisaait »l donee I L'a* 
mour quelle avait pour son Dieu était si 
grand !... Klle hésitait... Mais enfin, comme 
le toute éternité elle avait été appelée A la 
vie religieuse, footant A ses pied* la ooupe 
enchanteresse offerte à sa lèvre,elle dépouilla 
ses’ habita de fêles, coupa see cheveux, et 
courut s'enfermer au couvent «Iee soeur» de la 
congrégation de Montréal, où elle prononça 
•es vieux, lo 31 décembre 1849. Quand la 
mort est aocouruo la foudroyer d'un coup de 
son aile do vautour, et l'arracher À l'affection 
do la par«>i*»o tout entière, elle comptait 23 
années «le profession, toutes passée* à Sainte* 
Mario, dont onze consacrée* à la direction d# 
son b«nu couvent qu’elle aimait tact.

C’était une de cet Ame* d'élite qui com­
prennent le cœur humain, qui savent compa* 
tir ans falblesso» ot aux souffrance* do i'hu- 
maip’té. C’était une de ces intelligences hors 
ligne, qui font songer à ces héroïnes de* 
premier* temps de la colonie, Mademoiselle 
•Mance, Madame «le La Peltrie, la Mère de 
l'Incarnation, »to., eto. Tou t en elle respirait 
un parf-.iin d'ianoceiico et do c« .«leur qui fai* 
sait rêver aux « ieux ! au timbre seul do sa 
voix, la glace de* cœur» fondait A la voir 
prier, on eut dit qu’elle parlait face à face 
avec Dieu.

Durant la longua et crncli» maladie qui 
l’a conduite au tombeau, elle a montrée la 
patience et la résignation d'un» sainte.

Bar nn privilège epécial que le ciel lui e 
accordé, elle a rendue sa belle Ame à son 
Père, le jour de Pâque», le jour mémorable 
où

La mort a trouvé am vainqueur :

fleur «le le terre, fanée devant les autels du 
saint-lieu, ollo a refleuri aoeeitAt ans pi»da du 
tréoe de Jéhovah. *

Ses obsèquee ont eu lieu jeudi, le 4 du 
courant, au milieu d’une foule immense de 
spectateurs, parmi lesquels on remarquait un 
bon nombre de prêtres ot de religieux.

Le service a été chanté par Te révérend 
Messire Chaperon, curé do la paroisse, assisté 
de MM. LangL:s et Catault ; le premier, 
vicaire de Sainl-EIxéar, le second, vicaire de 
Sain te-Marie.

L'églUe, décorée «le tenture» blanche» et 
noires, présentait un tableau à la foi» lugubre 
et imposant. L'orgue, eux von» grave» et 
rosjestueot, touche per une main d'artiste, 
mariant «a voix au choeur de» élève» Uee 
Frère*, a exécuté avec use suave et mélan­
colique harmonie qui rendait bien i'emotion 
de l’auditoire.

(CWmuai’çur.)
Quebec, 0 avril 1972.

une apparence insguiilque. Il a repris son 
aooiati format, | coloM** par page, seulement 
Ma eohmues Mint plua oor»<'««s. ce «pii «iimi* 
nae d'autant la gr.tnli-ur primitivo «L celte 
fenil le.

Lee député* de la Colombie Angl.tiso *u 
font formés en elah, A Ottawa, pour premlif 
an conddémiion at examiner toute* lus quos* 
tlo«is qui afleulent laa intéit’iu «lu leur p«o- 
rince.

La Compagnie du Griin«| Tronc fait «mfiu 
construire uno giro A St. Hyacinthe. Cette 
garo aura 80 piiuls du longueur et 27 pied* do
largeur, aveu un parapet autour «lu 8 pic«l* du 
largeur,

MM. Reekie, Ogilvie. Rinkin, Brown ci 
Croat, donnent avis qu’ils ont «Icm tu lé A la 
lég:»lature fédérale, rautorisHtiou «lu coiutiuiro 
une ligue «le voie ferrée du lac Ni pissing A 
la (lolombie Anglaise, en passant par lu Fort 
Garry ; de» embranchements pour relier Fort 
Oa>ry aveu Pembina ut quohtuu placn «In 
territoire anglais sur le lac Supérieur ; ot un 
chemin de fer «lu lac Nipi«sing dans la direc­
tion de l’Kst pour *e ruliur aveu le* lignes «pii 
com nuniquent A Ottawa.

Il y a deux ou trois semaines, seize cent» 
Alsaciens ot Lorrains sont dubarqué* à New- 
York. Ils se ren-laiout «Un» lus éUU «U l’ouost.

Un tôlégrain-n i «le Terrenouvo man U «pi«t 
la gUoe s'éloigne de U côte en immense* 
blocs.

Le 87me régimeut, actuolloinent à Mille, 
remplaoera tous peu le Ointe dan* la :'niui.-<oii 
de Ualifax.

On prête le mot suivant A Napoléon III ;
“ Je n'ai pas de bonheur dans ma fouille.
L'Impératrice est légitimiste ; le prince 

impérial, grAce A son éducation universitaire, 
orléaniste ; le prince Napoléon, républicain ; 
«noi, je eut* socialiste ! H n'y avait qn’on 
bonapartiste parmi non», le Prince Pierre et 
il ne valait pas plus cher ! "

n V', la r«‘pon»abiI;tô «lu Traité de Wash 
ir 4t<*n, en ce qui regsrde le Dominion.

M. McDougall a déclaré q ie connu : »ujet 
loya’, il avait soigneusement étudié la question 
du Traité de Washington et qnM l’-ndossait 
«t le ratifiait. M. McDougall, «l«ns Je cours 

rncit | de son dis -ours, a «lit que Kiel était le chef

II

Urûce ausoi à rimrnei.se rnoavement 
industriel qui .-c manifeste aujourd'hui 

' par tout le pay«. !e rmnquî «l’ouvrage ac 
tj e~t d. nombre ht p*.v;!!ons,en s gnu de Kr% j )U9 |A prinçrpalç du depat1
rfj. ui«4-.r.«c '. Le matin, la garnison, ma* I de npe oompatriotut. I/»grand» travaux 
s:que en té. *, a paradé dans i» rue*, sous ! qQi sonj co omencêf oo a »i k •«
«t cotr.manriçmect du T «anuCol. ftar-wg»*. • ^ Cft^*^ cnlfepr^ jQ Qoiavern*

.r, a tçjt :.eur«, en vertu d une oa par oomuegnie* pur.icui.êr •*, le» i d'une horde de ban.Jiti. 
circolatre adreraée à MM. lea Cnréi de îa oombr-aae* industries nui aorri ^ntl M • W» ••• r^an^^o»»** 
v l.v j»r -v. 1 Anb«T<q«« d« Qu«bcc. j chwtOT ]0„ K)mm. p,rcn ;har,tcn,,-nt I ^ “«‘MV
(:uc nous doatons dIui loin et nai a Ai/. • •.*»*• **■)** iwei. Cette chambre, a-t-il^ * i ’ tous .ce points u la f«*t*, vont pouvoir t a«t, a accordé à Manitoba le* droits et privi*

---------- i^.*- -'loge* pour lesquel* il» luttaient lui et »e*
amis. Rie! est un des homme* les phs émi* 

. ,._«___ . , .. nent* d» la population françaUe «Je la Pro-cié. Son Excellence ’e Li^oc Gujver-eur ‘ ^ ^ ch*robtr ,'1 <or*' * ^ MlJe vmceet il n’y • que quelque* mois encore, il a
. , ’ J r | de l étranger. T/î |>cuple commence à eu- été proclnrn* chef d# la in*j>>rité du peuple. Je

a *oc A.uc ue C.mps y aaatetuem. Au vr;r |çi j. Connai.ra j,,, immun». «1 Pro4*,ud®ftC c®nl,# ‘’•“«rtioe que la majorité
richc-ssua du pay*, et saura tirer parti du p*;* .•ODl ‘,e* bandit».

T1 , 1 r °*1 #n «*‘1 aujourd hui, mais il a rendu
•eu v&flwu resaourceu. Il aa^.rcevra enfin mi vice à soo paya et il aurait pu être élu dan»
qu’il peut y vivre et y faire une fortune dans presune toutes les divisioot c-Uctorale»
moins problématique que ce le qu’on lui ’ ds Manitoba.
promet Eut. Cn». Noo. .urom. a!or. ‘ **“[.**''*'“ l"*

ava.t eu tort «le retirer »es troupe» ait moment
non B^u.crneDt . assurance q’tc C'-'fii- où le pay* était menacé d’uue inv.vion fé-

nou* n’avion* pai provoquée. Nous
nen en à faire, dit-ü, avec le mécon*

’ le’evi mvtMiféi revJeBifr

1 ie au pr>ne, dimanche cimier, un saint j ,i( 
roler.r.e. avec TV /Lvm a été char.t? à ta I 
carhéIra’c. Sa Grandcnr eile-rrâme a effi*

, , _ _ ’ nQ:,r’ ua *4lot I «’onner à too*, avec les do iceurs Juaêjour
’olCTMi ÎV<C r* M 1 >* du. 1. p«™-, 1* lr.v.,1 q .'il

ba»-choeur, on reaaarqooit le Lieut.*Ool 
Cua .lt, ùépotié odjodantgécéra , le Lient 
(y>\. Dccb*-Rcay, major de Brigade, le 
Iicnt.-CoL Pr.nrt et les tJffldcrado OcBat, 
Its r fEcicrs de la garrison, etc. La par­
tie musicale, août Ja direction de M. Ernest 
Gagnon, a été rendue pur le Septonr 
Haydn et Je« membrrsderf nrân UuhraU, 
r.'-ieiuad» nos 
ué«, o’one manière d:gneda talent de notre 
érototbl artiste. L'A tu Verum, de Mercs- 
dante, a rortoot 4U très*remarquée. I> 
corps de mntiqne du Petit Sémlrtire n'a 
pax peu contribué à l’éclat de la solennité. 
L £g«Ue était remplie d'une foule nom* 
breu#‘ , cir.prcn»ée de se rendre à Tinvitn* 
lion de son premier pwstear. poer rcmer* 
cier Dieu d'avoir eonaervé le* jour» pré 
cieox de notre fotnr aoureruin.

Voici Ja Circulaire de Mgr. l’Arcbevé* 
que de Québec :
(Copie.)

Ctrtulëire «ur Ovr4t ét h rillt.
Archevêché de Québec,

u . , ^ £ 12 avril, 1172.
Monsieur le Curé,

Tous ies habituât» du Canada août Invité» 
à observer lundi proebeia cowhb» ua jour de 
réjouisesnce et d setione du rrhoes, pour k 
riiuh ,».,^ du Sou Alterne fUyak k Pria* 

Gel Iee, à la tait» de lu lr?gae muludi» oui 
a failli feolever. ”

11 cconent que cet évéaamaat qui iaté* 
ree»e tous les sujet» de Sa MQesté.aoâ l'oaaa* 
siou de aos actiooa de gràea» A Ckiui uni 
eoromc le dit la Sainte Ecriture, (I Rote, IL#) 
It* 't donne h eU, conduit au tomkemm et en 
rente, séton »» volonté soavaraiae.

En conséquence, vous êtes prié d'auaoauar 
an piéne, dimsneha nrochala, qne lundi, le 
16 courent, à sept heure» du noir, il aura 
chanté dans la eathédrak, an «alot solenaet 
du BsinuSaeremen’, avec Te Denm. Ton» lue 
catholiqaau de la villa saut lavHé» à y aarisur 

Agréa*, Maauieav lu mm*, l'aeevraaot du 
mon dévouement.

(Signé) E A. Aadb da Québec.

LS Crtr# U» Beaellle.
Tout P»ris lit eu ^e moment/rr Chants d'un 

soldat de Peul D'roulè'Ie, «ians lesquels ou 
retrouve letrsitet la manière d’Kmila Augier : 
M. Peul Déroulé le n'eet point impuaémsnt le 
neveu «lu spirituel aca lémioien. Noue en cite 
roos une qui permvl «le juger plus complète­
ment nn uient plein du promesse». C”e»t le 
Carr de handle :
/*•> «.line i«i «’«u tn». Je t'elae ee pr»tn !
K.t-ee *e Uuic s lui •'il per lit I» rsUun.
.*»i J»» frt..o»u .!• b sine ont trsverM «on »tre,
I. nine te» iiererote, tee i»«nn pteuw <le Mlp»tre. 
brlU.eut Summe per botuiae, et uieis^u per tusi»on T
IU srenCiient einsi, J»ve*tent te villaee.
Ne lei««*nt terrien eus «ine mise et «tee «ort,
X*. t< ««upuiAit to Mie, et «jue leur fs«t l'*«s t 
N »r»lt-cn t s« tent» 4 urrSfer leur p*»«m* T 
K n<«» pereuksi. il» tueiest sen* roaorU.
L« flsm 4e l'Rdite «tsit sorore à prendre.
M vi cm »».i lit* iuu«u-Bl d’un e-anr msl saur»,
Kt i(wl<tne«-nnf nennurslent 4»)4 4# te renlre. 
lyHe>tue ier le psr»M en eh w Ut entendre ■
’* An srute* ! «oee eofsau! ” C'dtstt 1e vieux «ur*.

Î!t, pi**sut «i ivutias iutuur Is îe relntnre,
•i«»nt sus r»7**n» lime 4s l imiter.

I reiu**»e un tu^ueue le m««rt lui proeere 
bioun t'srme. che*un •’sscite et i« riieuro,

Et U p*. «dre euriuSl reeomaesee S ebüter

Noos annoncioo», ily aquelqnaa jouri, 
qoe trente famille caaadieonaa-fraaçaisct 
6lablica à àlaocheatcr et à Saooook, dans 
la New-IIarapahir*, g. U., représentant 
deux cent douce puraoooea, devaient ra- 
venir eo Canada, ce pmtampa, pour y 
demeurer. C’fltait là, vérilablaneot, mm 
bonne nouvelle, et aaea la doanoM d» 
noavaan avec bonhuar, jmccqaa aao» 
cfoyoofroéf d«n«catctoqrdencacom* 
patriocaa an paya I# eomacnceraent (Tune 
bcnrcoM réaetioo.

patriote ne îais»er«mt plus la p ttrif’, mi;fl tdsons qus
encore le droit d’eat^rer que cc'ix qoi ! ® ^

— - - hajp»** da» irisai La»
, # '* *** ***' phînlêt êê» cànaJians, 1 c« aotsl, sor.t «loac

de proef^nté » ouvrira, qui fera oubli«;r ■ ja*tifi»b:»s.
Ica «h5«astrc« de Immigration. Apres quslqnis paroles «J« Sir J. A. M«:Do*

■i»! 1, r.vlre«»4 en répons» un discours du 
----  -------- fréa» u été udojdè», 4 8 h sures 20 minute*

L’adrcaae en réponse au did jours du 
Trône n été votée vendredi soir. L: Traité 
da Washington et iee autre* matières 
mentionnéee dans le discoun ne «CDnl 
discutées que quand les papier» qui »*•.• 
rapportent auront été coumia à .’a cham­
bra.

LVIeeMaa da 11 I.

et lu chambre s’est sjoumè» frf>or jusqu'à 
ratrlh

fl As ST.
Ottawa, 12 avril.

L'wlres*» on répons» su «Ilseour» du Trèn» 
» été proposé psr le «énsteur Girard, «J» Ma* 
aitoba, secoudé par I» séiaUer Kob.nson.

L’sùr-Mo â étu ipto» à I inure, ÜO mi­
nâtes »t le «éast »’vf ajourné.

Dans îs sôsnot ds vea«Jredi, M. McKensi» s 
donné avis qu'il demandera, mardi prochain, 
I» production da tous les documents qui cor.

P.fl saf! Lm navarot» a'svuieMt as estonns : 
I»«rriar« ua p«ut mur < a m mit A courait ;
•’ r*u1 • c.i'n-nsr. lait te pr»tre, st «jus f)isu ms p 
(*• lufciSs Mas* V.«abu.eut coûta* U» bois 4’sui 
Mt>« leur a.^ «mMiMuit toaj'.un comm* U mur,

luttu tu tnit. k»iM ! comme oa psut croira. 
uU lu» Bert AHetnia-l* ont ru«urè». «urprit.

( Ul ps> ---t e fut curt. .............. ,
1m car» lu Üsseittu est mon pour tou parti

I «ouchta «'.M ts tsüfolU* fut lotMt te.tf tu ga|r<

IM

Noua iiflOM dans 1# Ceurrier da Jîiinoue- earner.t lu quetiion des terres d* la Couronne 
Ici: dans la Province d» Manitoba; delà corres-

- .»... . pondanc» relativ» à l’invasion d» cett» pr«*vin-
pub.tc aatt que le |r/ur de la notnioA* ce par lea Féniens et aux rapport» du lient»- 

de» caadMata est #«4 nm 9V«m iomv ,tn « nant gouverneur Archibald avec M. Louisdm cusêMata est fixé ua M«tre jour du 
préeewt «adt, ut la vwtttiou tara tku |« td et ! 
U 90.

“ La Iwtt» a» fera très pret.ai.lemer.t entre 
meaeieurt Fit»! »t Cbeuvean. Teas deux ont 
déjà posé lm cwedidalure. Noue croyoue que 
M. t» Dr. Pelletier s» retirera d» iu Uti» ut
aUét» A g. Fket. M. Chauveau aura «n rude

Riel ; et des copies des propositions sic, fuites 
au g o» ver asm eut pour la construction du che­
min de fer du l'eeifiqu*.

L’boo If. Bluke demandera, mardi prochain, 
si le minister» a l’intention «le présenter à 
cetta seamen, unu loi an sujet du* élections

J * . ------ cooMestéeu, pour Us fair* déet.ler par de»
. <î*0* P*r»o»ua du ou deraiv qui cotwa «!• jusek» et noo par des c xnites d» lu
jouté d ou» très grande popularité dans tous chambre.

... M. Hudson, mardi, doinao«iers si 1* gouvsr-
Àhoa iectour» lavant déjà q<io M Fitot namonl so pryposo do rnoltro no imp<>t sur la 

•ppartiMt ta parti coouervatear. Dans w<» •• l’avoine et le sel ; et

meot déclaré, quand if dit ;
■ Met principe» politique» vous sont connus. 

J* suis conservateur, aimant nos institutions 
et déair aat fou cous* r ver dans leur pureté, 
oomwo Phéritagn k plu» préctoux do noa 
traats.

Hova disions, mercridi dernier, qne 
^^* ^t*«t et Chetreaj, appartenant
looe does ta parti oonaorvatour, noua 
capérvooa qu’il y au nut entente entre 
lea deux candidate, f Aujourd'hui, q»te 
noofl apprêtions qne cette entente n'eut 
pas pamible, noua ne pouvons nous em- 
péaker da ragipuar Ja Uttequi va m faire, 
Mia aoua tanoaa toujours à affirmer qn* 
V. Kia*é aat aomervatonr, »h eetu» foi» 
èvtîp pfoè de certitude que jumaHi, para* 
qûe' houa Avons poor ufq>'jycr notre 

“ee dépfjhe privé i qui rient de 
ootM être adrwiéa.

plus équitsble» pour la province du Nouveau* 
Brutivwick. ' *

«mimmmivb.
Fleurer Is mort «les «tinte, 
c'est la désb'.norer !

LtMaunaa.
A peiae quelque» teois eont-tl» passé», de 

puisque les sombras csrrsux de Je majes­
tueuse cathédrale gothique da 8oiato*Marie 
d« la Ikoucs, M sont reLrinéa aur la tomba 
do vénérable Grand-Vicaire Proulx, dont la 
mort a coûté tant d» ragreta. qo’ila visooaot 
a» se rouvrir pour recevoir l«» re»to» mortol» 
de la biao aimée amur Saint J«an*Cbryaos- 
fome, tupérieure du magnifique couvent du 
lieu, décédeo le «I murs dernier, à Pâge de 
4# an», t mol» »t N jour*.

U révéroud* smur, née Dorais,
oppsrcenuit A ooe dm pluo roapoetabUs fa 
mills# de CbAteooguay. Koo pèr#, M. Pierre 
Domi^ déoédé lo ô avril IfTO, fat m 4o eus 
voiuarooa aoldal» qai oompocokot

La «btation pour lu* élection* municipale* 
a commencé# hier. Oo no poralt pua y proodre
beaucoup d’intérêt. Voici comment était l’état 
des polis à raidi Quartier Su Louis, Home, 
132 ; Bossé, 151 ; Russell, 73; Quartier Mont* 
calm, Uearo, M. A. 132 ; Taschereau, 130j; 
Ri vérin, 68 ; Convey, 7l: Quartier Champlain, 
Giblin, 42 ; Biais, 15 ; Dinning, 48 ; Quartier 
.St. Rocli, Vmnrr, 100 ; Julian, 110 ; Vnlin, 
15 ; Quartier St. Jsan, (pour on échevin) Rin- 
fret, 83 ; Langevin, P. X. 3 ; Quartier du Pu-
I*’», llél.off S| ; i t • rw n f, BU.

Le réiultst «les procédés des dernières séan­
ce» <)n parlement fédéiul est généralement 
regardé «Uns les cercles politiques, comme 
nae pr«ure de ta (aibleaaa de l'oppoeltiou.

Sa Msjsmé la ileina a approuvé la nomina­
tion do M. Martial ChsvoJiar, au ooosulat 
général «U Québec, pour U France.

Lee journaux nous apprennent qua Mgr. 
l’Kvèqu» de Montréal ost gravement malade ; 
il a été recommandé aux prières publiques, 
dimaneb» deroisf.

La lecture des t. ’-nia sur la Ste Enfai.ce 
en Chiri», aura Heu L ta Salle de Musique, de­
main, jsudi, le 18 Avril à 3h. F, M. Admis­
sion gratin. La séance sera présidée pur llr. 
le curé d» Québec.

U général Seymour, l'ingéuiowrdo ebemia 
do la rive nord, »»t M flavour do lu construe 
tion d'un tunnel sous le Raiwt Laurent à Qué­
bec, de maoiare n msttra ootta ligna an com­
munication avec celle» de 1* rive »ud.

M. .Seymour est à préparer un rapport à la 
compagnia, dan» leqoul ce projet aéra discuté 
soo» toutes ses faces.

Ottawa, 13 avril.
L* nomination du juge Johnson, comme 

'lieutenant-gouvsr near de Manitoba ot des 
Territoires du Nord-Ouo«t, en remplacement 
do M. Archibald, eut annoncée officiellement.

M. W. II. Lee, le vénérable Greffier du 
Conseil privé, va »o rstlrur du servi*# civil le 
1er juillet prochain. Sa place Mm remplie per 
M. Wm. Alfred llimswottb. M. J. O. Cêté 
remplacera M. Ilimsworth comme aaaistaat 
greffier.

Deux nouveaux etoamere vont être lancés à 
Pembroke, aussi têt qn# la rivière aéré libre 
de glace, et nn owtro à Alymer.

Le Mominf Ckroniele est sorti laedi me-
Uo, »vo« uo aoovoou ooetame qai Ul doaao

MOUVEIXFA DES l’HOVIVCKH.

NOt'VBM.K-ÉCOflSK.
La discussion sur les résolutions «oumiso* 

par le gouvernement de la Nouvelle-Koo»»e, nu 
sujet «les rhoinins de fer a été fort orageuse et 
I >nguc. Le débat a surtont été très-animé à 
la séance de mardi soir et après le rejet d'en­
viron une douzsine d'amco«leiitcr>la |»rop<’aôt 
successivement par Opposition, la Chambre 
adopta finalement les révolutions à trois hourca 
A. M., sur uue division «le 33 contre 10.

ILtlifix, 12 nt-ril.
Le Lady Jltad est revenu aujourd'hui du 

lieu du naufrage «lu JJjcian. Ce bàtiiuunt ust 
roinj.ua eu trou morceaux. Quelipre* caisses 
d'effets brisée» flottent sur lo rivag-r et de» 
plongeur» sont occupé* à repêcher ce qui eut 
•on» les eaux. On pense qu’un quart «le la car­
gaison pourra être reonvr- dans un état en­
dommagé.

Lea inondations ont canné beaucoup <ie 
«Jommagss dans lea uomtés do l'ouest. Le pont 
•ur la rivière Annapolis a été emporté et le 
chemin de fer a été beaucoup en lomtnagé. On 
va en chaloupe dans lea champ». Il y n «ix 
pie I» d’eau «Un» le chemin, pr«-s do MidJk'ton.

Sidney, Cap Breton, demande au gouverne­
ment du Dominion uu bureau do no«ic, une 
banque «l’épargne, et un hilpitsl «lo marine. 
Cette ville va être éclairée par le giz.

James P. Ward, rédacteur «in Oi/> Breton 
Times, est mort à Sydnt-y, d’nno maladie «le 
cœur.

Le navire Dorian qui avait laissé Lomlr**
■ le 24 mars, après une traverse i.ragensc, n’é­
tait plus qu'à 35 milles d'Ualifix quand il »e 

I heurta contre un récif connu sons le nom «lo 
Flint Rocket se remplit immédutom«*nt «l’eau.

fS bâtiment, qu’on croit perdu enti«'reni«*nt 
était en fer et avait été cc stnrt à Gla«gnv 
en 1868. I! avait 237 pied* *ur 30 avec une 
profondeur de 19 pied*. Sa capacité était «le 
1,038 tonneaux et il était commandé par le 
capitaine James Lain!, oflicier «l'une grande 
expérience. Le vaisseau et une grande partie 
de la cargaison étaient esturc» à le compagnie 
océanique englaiM. Les perte» sont «lu 810,- 
000.

NOL'YKAU-mUXftWiCK.
L» législature «lu Noqveao-lJruntwick a 

rejoto par un vote de 16 contr» 15 un bill 
pour l'incorporation do la Graudu L>g) <l<-t 
oraogiitee.

Im parlement du Nouvean-Hruuswick a été 
pr< logé jeudi dernier.

Le lieuteoaiit*gouvtfrneiir, dan* son discours 
de prorogation, a remercié les chambres do D 
diligence dont elles ont fait preuve «fans leur* 
travaux législatif*, et exprime l'espoir ouo la 
provinces# maintiendra toujours dans la haute 
povition qu’ella occupe dau» U noble confédé­
ration qui a été *i heureusement inaugurée, 
et dont !• gonreniement « êtfi conduit nrer 
une habileté consommée juaju'à aujourd'hui.

Avant de s’ajourner, las chambres ont ad«ip- 
lé un# adressa da félicitation , à la ruine sur le 
rétablissement du Prince «in Galles.

Le* échevina Romain et Ferguson, délégué* 
per le oonieil-de-ville«le Saint Juan, N.B., sont 
en routa pour aller •'aboucher avec le» auto 
ritéa fédérales au sujet du plat'emunt «h ter­
minus du chemin «le fer du gouvern-sment à 
une place où lui eaux de l.-t mer sont pim 
profonde».

lm port de Rioblbouetou, N B., qui était 
gradu -llement devenu inaccessible aux vais­
seaux d’un fort tonnage, par snite d'obstacle* 
accumulés à l’entros, va subir d’importante» 
améliorations. A In deaan«le des marchands 
de ftichibouotou, le gouvernement de la Puis* 
aenoe a accordé $40,000 p«>ar acL -tm un 
bateau dragueur très puissent «pii a quitté 
Glasgow au commencement du moi*, pour 
Kichibouctou, où l«*s travaux commenceront 
aussitêt après son arrivée.

Un autre vapeurs aussi été acheté h New- 
York pour l'avantage «les navire* «|ui visitent 
ee port, de sorte qu'avec nés améliorations, 
Kichibouctou peut espérer de reprendre avant 
longtemps son rang parmi les porte maritimes.

OXTAIIO.
Cardwell et McPliarlane convaincu», aux 

assises criminelle» de Toronto, d'avoir causé 
la mort da George Brown, dans une querelle 
de cabarat, ont été condamné* Caldwell à 
t ans de pénitencier «t MoFarlane à un an 
de prison commune.

UAflirofiA.
Fort Garry, 0 avril.

Lnndi prochain sera observé comme jour 
d’actions de grâce à l’occasion du rétablisse­
ment da prioee da Galle».

La diMtto d* foin estai grande que dns vache* 
ont été vendant pour trois charge» de f«.in

Fort Garry, 1 h
Lee éketlewa fédérNlüqMÉflbceul à °‘ cu* 

por lu» esprits. M. Cunningham, rô*Uc;our 
du Muni town, su (;«>rt«i candidat dan» le com­
té de Marquette.

On a reçu Infirmation de Ht. Paul, que Ia 
construction «lu cipmiio «le St» Cl«»u«l et l'o n* 
bina c«.min«*n<: ra immédiatement. L’oppor­
tunité «le prolonger la ligne jusqu'ici attire 
boMooup i'attcuUoe, mi. m ,
à f,» population du dioeèee mi «a lerre «le 
Rupert »» proposa «l’ériger une msgnifl ,ue 
cAlmdraltt unglaise k Winnipeg,

Id mim-.hu le <‘.ol. Smith A passé eu revue 
Ir compagnie de* volontaire* qui c*l fl'ia e* 
mont organisée.

Il v ont «le so former à Winnipeg nn» »o. 
ciété St. George, «pii »«* propo»o de donner uu 
banquet 1e j«>ur «le la fête de son patron.

Oi «lit quo M. Archibald, ci devant g«>u- 
venu ur «lo la province de Manitoba, •«■ra 
nommé jug«i «le It Cour 9apérleff*> dé la 
Puisranee, «pianJ elle *era établie.

Il était rumeur hier, que 4e juge J^bnvm 
avait été nommé •uecotsour de M. Arcliil*am.

Lo* itiilien» nu I.ao de» lloie provoquent 
«!«., «liffiotilté», en refusant da permettre la 
coup-s «le trois pour lea bataaux. L’arrivée du 
cotninissairn e»t anxiensoment attendue. 
D'autre part, le» mélU de la Rivière-Rouge 
out lancé des manifestes prohibant tout em­
piètement et la coupe du hoi» aur le» ter 
rair.t qui ronstituciout le» réserve» des luélia ; 
il» déclarent qu’il* prendront de* mesure» pour 
protéger ce» terrains.

l’.iur l'information «les parents ot ami* de» 
volontaire* engagés dan» l’expédition «lo Ma 
iiituba, nous publions le» Or«lrei Oénéran* 
suivants émané» k F«>rt Garry ;

“ Ordre* de District.
“ Le toi vice d«r» troupes engagées pour 

Manitoba dan» l’expédition No. 3 et la cêm 
pagi.io No. 4 «era retenu pour le terme entier, 
c’est n «lire douze moi». Dans le» ca* panicu 
lier» où qiiel.]Ufl» Iiomm»» voudraient obtenir 
leur «lécliarge, l'officier commandant pour le 
«liktrict e»t autorisé à leur accorder, pourvu 
qu’ils puissent fmrnir un remplaçant approu 
vé, et «pie cetts substitution u'occasioaoe 
aucune dépense au gouvernement, soit pour 
l'accoutrermmt, l’unif«>rmo ou le tran*p«>rt 
Le* ordres «le district ci-lessu» sor«>nt fo'irni» 
aux détaclisiuonts et y seront publié» trois 
fois ainsi que dan» le» ordres de régiment.

“ Pnr ordre,
“ 0»dorn Smith. D. G.

Commainlant Général, District No. I "

Un télegramme de la Colombie 
tapportu «pi à Cowitchan, on a tué e

COI.OZIRIR ANULAtiiO.
Anglaise 

en uu seul
jour troi» paiitlièros. L'une mesurait sept 
pie«U «lu long et pesait 140 livre» et une autre 
avait huit pieds «le long et pesait 141 livret 
La troisième était piui petite.

la
Société (7«|i«im//.-—Il y aura demain, à 

l'bouro et nu lieu ordinaires, séanci de 
Société Cas:» u It.

Par ordre.
N. J. Pinanlt. Asa.-Seo.

Nous no«m»on» réception de VAlbum 
de lu .tfinrcce, livraison «l’Avril. Nos remer- 
ciemmt» ù qui «le droit.

*** Jean D charretier ou le cha/nlet de la 
roche grise.—Domain soir, la troupe française 
repré4«mLer« cette pièce à la Salie lo Musique, 
qui Lra à lu fus rire à gorge déployée et 
pleurer ù chaudes larmes.

•** By* nne li»to d’ouvart», ches M. Mor­
gan, inatch.-tn i de muiique, ma Fabrioue, 
p«mr offrir une garantie de succès au ** Men- 
•klsolin Quintau Club," qui doit donner un 
concert un c«ttu villu, aussitêt qu'il y aura nn 
nombre sutlisant «lu siégea d# rotunua. Ce 
club est composé d'artistes d'une hante habi­
leté et k-i amateurs do bonne musique doivent 
»e hà er «lu rous.-riro pour que cette «otréo 
rnu*i«-a!e nil lian. Le club a retenu le» *er- 
vi«*es 'uno cantatrice renommée, MmeJ. W.
Wc»' «a.

Nous attinrns l'atleniion sur l'annonce 
«le ta " Caua«Ia Life Atsurance'Cotnpauy," qui 
se trouve duns une autre colonne. Cette com- 
pignio tient lo premier rang parmi tes com­
pagnies d'assurance et la masse do »e* •fTsire» 
augmente tou» le* jour». Son fend» de gn* 
rantie pour le» détenteur» de police, est de 
82,'100,000, ot »«’» police» sont recherchée» 
aveu empressement. Tou» ceux qni»» feront 
a*smer avant le 30 «In courant participeront 
aux profil» des .lumières années at cea pro- 
fitV seront hcnni'oup pins considérables qu’au 
parsvant. L’agent à Québec, eet J. il. Grant, 
écr., qni doiin«wn toutes les infor«nauons né* 
coi^nires à ceux qni l’adruiseront à loi.

BULLETIN TELEIRAPHIQUE
er.RVH E npki'VAIm 

D^Pfchew d« flamedl.

ANOMrrKitnit.
Iximlre», 12 Avril.

L» Times de ce malin dit quo In gouverne- 
meut anglais va pr«*duire son oontre mémoire 
«levant lu bureau arbitral do Genève, le 15 du 
courant, «*t quo si l«*e Kiat*-Unis ne retirent pas 
luurs réclamations |«our dommages in«iirecte», 
U Grande-Bret sgne répudiera le traité da 
Wash ington.

Londres 12.
Les journaux «le celte ville annoncent que 

l'hon. Russell Gurney, membre de Ia commit- 
siou angl<>-ainéricain«, va biaulêt revenir en 
Angleterre psur ne plus retourner en Amé 
riquo, et qu d ira à Gunèvo. Us «lisent que le 
gouvernement »eni interpelé ce • soir »ur 
l'a«itheulii'itu de cette nouvelle.

FOAXCK.
Paris, 12 avril.

Los alleiuan la ont fait arrêter hier, le ré 
dacteur «l'un j«»urnal k Vilry lo Français, à 
cause d’un artiidu écrit contre iee autorité» 
miliuih-H nllemanile*. Le prisonnier A été 
corxluit à Rhcim*.

Un carlist**, nutiff«»i» colonel dan* l'année 
espagnole, a ét«’» capturé par «les offhders fran* 
ça:*, pré* «la In frontière espagnole.

f.TVT» tîtflfl.
New York, 1t.

On m.nndo «lu Washington ait Time$t que 
«lu* informations .authentiques reçues en cette 
ville font disparaître tout d«iute »uf laprodun 
lion par la Grando-Bretagna d’uti contre- 
môm«>ire devant le tribunal de Genève le 15 
oonrnnt.

I.e conseil de ce gouvernement prodwtrA en 
réplique à oeUa date, moi» il l'accompagnera 
d'un protêt contre le prise en ooneidùraUon 
par ce tribunal des réclamalkma Ldireete». 

(Joui est aouepté ici comme un très fort
chacune. Uenuooop d'aaimanx sont morts de I in«li«;o que le gouverneioeot anglais n’entend 
"Bo. rvjoter le traité, et qu'il permettra anz

Fort Garty, 10. arbitres de procéder, aveu l’avf» qu'un juge- 
I^e temps eoniinne d’èlru beau et les voit«ires meut pour «lu» doimnAge» Indirects, ne eera pa» 

à roua» circulent aux aleatour» «le Winnipeg, payé.
Un des steamers «le la compagnie «Je la Ihiu 

d'Hudao* eet terminé,et prêt à faire le service.
Quelques colons ont coininuncô le labour, 

mai» U dégel n'a pas encore »»»«•» agi pour 
rendre générales ces opérations.

Le foin est très rare.
Le» travaux anx rapide» ftaiht André, que 

l’on exénute poor faciliter In navigation sont 
arrêtés à raison do pnu da solidité d* la glaça 
et d* la cr .fsodeur eroiasnntn «Je l’«au. lin

Saint Louis, 13 avril.
Une dèpèulio «pédale do Cairo donne des 
tails navrant» sur l’explosion «In vapeur 

f U rivièw était couverte des débits
dn bâtiment. Les chambres «I environ In moi 
tié du pont flottaient en feu. Le copitnioe était 
nu milieu «lea fi-uniue» demandent dn neoonr«, 
et (te* lioinmes et «les femmes se débntuient 
«Uns l'eau élevant leur «ata* nopplitnto» et 
disparaissaient dans l'nblm* pour loqjont a. Oo 

fleur» roc ha» ont été enlevé*. Lie opérations j pe"*» que #t> à 70 pamoanee out péri.
‘ reprki» à l'automne aAxoaox bamea. i ——

— „ m ,!V,m, i ------------ i—
DépceÛeA do lundi.

AVOLKTeHKB.
Londres, 13 avril,

L» Dr, Kvsus da Paris, niu que l'empureur 
Napoléon ait jamais été propiiéuiro «l’mm

Ïropriété situé» aur la rue Bro.-ilway, N«»w.
ork, Inquolle aurait été venduu récumnient a 

la " Western Union Telegraph Company, ” 
lui ^u’il l'a été affirmé, il y a quelque» 
aomiin»». C«U* propriété «ppaitenait au Dr. 
Evans, lui-mém», ot n’a jaïuaU appartenu » 
Napoléon.

Il y a eu un* «•Miublùu préliiuinatre k 
D«iblin, hier soir, pour aviaar aux iu >y«u» 
d'ériger un n)onuin«nt à lu mémoire «lu comt« 
de Mayo,

Dimanche soir, il y a eu un conflit, dans le» 
rue» de Home, entre les geu«l;trmo» pontificaux 
et le» citoyens. Un soldat a été tnô et «Lux 
autre* ont été blessés. O.t «lit que le cardinal 
Antonelll a anvepé une note aux puisa tn«es 
étrangères au sujet de cet ouiragu, mai» ce 
rapport eet oom Ledit.

Londres, 14 avril.
Le. Timee appréhende qne l« contre mé­

moire que le gouvernement britannique va 
produire devant le Bureau Arbitral de (L^nève 
ne soit interprété par le gouverriumeut de» 
Etats-Unis,comme une inttnlion «le la partdu 
gouvernement anglais, de reu«>noor à mu 
opposition aux dommages indirects.

VRAM'S.
Pari», 13 avril.

Le conseil du Revision a uiinulo lu»
OA» prononcées contra Blnuqui et a accordé un
nouveau procès.

L'hon. Uabol Cunhing, conseil «lo. Etau- 
Uni» devant le Buroau d’Arhiiragc, est allé 
à Genève pour présenter le coolie mémoire 
américain.

KSPAtiNK
Madrid, 13 avril.

Un |»arti «lo Carlistes, au nombre de 250, 
ont arrêté uu Lain du chemin de fer et ont 
pillé las effet» qui s’y trouvaient, uiiui qu4 L« 
dur» d'express, mais san* molu.»tur le* p.isaa- 
gers. Il» ont aua»i coupé lu» II!» télégiaphi.pit-r. 
et ont interrompu le» oommunioatious avec 
Bercelone. Le gouverneur Gerola tèh^graphie

3ue les troupe» opèrent contre Ins iimirgêi 
ans cette province, mais on ne conmtt pas 

encore les résultat».
I<es ouvrier» des forge» «le Batcelona «esont

mis en grève.
Une bande de républicains nnnns oui fiit 

leur apparition à Vendclla.
Lea propriétaires foncier» «D la province «la 

Barcelona ont org iuise de» pmlia d hoiuait-s 
pour poursuivre Im maraudems qui infestent 
le pay». li y a déjà eu des combat* entre b» 
divers partis et il y a eu des lum-ues tués •l.i» 
deux cêtés.

De» rapporta officiels de Catalogua man hnl

Î|ue le» troupes «ont trè» ncliv««* lo long «1 j la 
rentière; ansiitêt que «le* bamle* c.iilut.-» 

apparaissc-nt sur quelque point, elle* sont j»i»ur- 
•uiviea immédiatement.

Lm rapport» d’élection sont presque toie 
arrivé». Le» partis «Ians te» Cortà* sont comma 
•uit:—mioisterivl 930; apparition 121.

Les autorité» militaires «le Catalogne, Aragon 
Ai de Navarre, font rapport nu gouvarnHuient 
que Iee mouvements des carliste» sont san» im­
portance dans cm provinces. On y a pria <l«» 
mesures de précaution contre toute lenUiiva 
de soulèvement Les g.irni»ous dus province» «Js 
Basque vont être augmentée».

NonvàoR.
Stockholm, 13 avril

La santé de Ss M ijerié le roi Charles «pii 
n été très mauvaise depuil quelque tetnjia, ne 
s'améliore pas. On entretient des craintes à 
son sujet.

États tsts.
New-York, 13.

Une dépêche spéciale «lu Washington nu 
Times mamie que de* informâtiona auihonti-

auo» font disparaître tout doute sur la que* 
on de savoir si la Gran lu-Bretagne pro luirs 

un contre mémoire k G• ri -vu,lu 15du couratl. 
Le Conseil pour le gouv nnemont fora sa ré­
plique ce jour-U, mais il l'act'.ompagnera d'un 
protêt contre U jurblictiou du tribunul p«mr 
décider les réclamalions pour dommage indi­
rect».

Ce qni précède eet nn indice frappant que 
le gouvernement anglais n'o«t pas disposé à 
rompre le traité et qu’il permettra il l'arbitra* 
ga de m prononcer, tout on l’avertistant d’n 
rance que, dans aucun «in*, l'Angluterio nu 
tiendra aucun compte d’un juguiiiuiit 11 on* 
damnant à payer lus dommages indirects.

Déiséchea «lo nanrdl et «le ce miillit.

AKOLKTKnnB.
I/in 1res 18 avril.

On a rapporté ces jour* dern’urs qu’il »’«>t»it 
élevé quelque différend entre la Franc j «.t l'Al- 
lemagne. Lo fait est quo l'AIImnngn» n'a pss 
confiance dan» la bonna foi de la France, « t 
que les armera.nu et l'or/aniAali- n militaire 
d» oette dernière deplaisei-t beaucoup à l’Alle­
magne. La prince de Bi<maik u-t «ur ' 
point de formater un protêt «Ians |u«iu«-l 
il déclarera qu'il est nécessaire qjie I Al­
lemagne prennu unu action prompte ot «léci* 
aive, afin de pouvoir, au besoin, «Hamper «U 
nouveau les départem* nts «le In France que 
les tronpes alleman«los viennent d'évacuer.

1^ mariage «lu marquis «I* But», avec la 
fille de Lord ILmar'l, a <*u lieu on matin, à 
Brompton. Uno graulo foule de peuple y 
assistait.

La note nui vante accompagnait le ««rntm 
mémoire de l'Angleterre, «|i»iaét«» pro luit 
devant le tribunal arbitra*, «le Genève :

Le soussigné a reçu in»true.tinn «lu g tuver- 
ueinent do «Sa Majesté d'iiifonner les aibitre* 
qu’il »'e»t élevé un mnientandu entre la 
Grande-Bretagne et les Etats-Unis, nu sujet 
de la nn'ure «les réclamation» mentionnée»- 
dan* le traité «lu Washington. C«t m sien liée In 
ae rapporte aux réclamations pour tloiiim>«g««« 
iii'lirects «t su olassifisnt comme euit î-—!#' 
l’erte pour transfert de U marine américain'! 
sons pavilion anglais. 2«> Perle pour augmen­
tation dos taux d’aMiiratme. 3o Perle (mur 
prolongation dn la guerre.

Ces réclamations pour dommages in«Ilro«’ta 
ne sont pas n«lmi» par I# gouvernaineiil «I» f+s 
Majesté, etc.

Cette rote exprime ausri que l’eil«itra«p« nu- 
doit ee faire que pour ie» pertes direct'** et 
qne le contre mémoire pro luit est snus pré­
judice à la position prise par le g-Mivcrne-
ment anglais.

Unedépêohu de Genève dit que l’on nrsint 
quo la nature du protêt contre la juris limm" 
de# arbitres anr le» réclamations américain** 
pour domaagea indirecte, n'etnpècb«! le règle­
ment du différend entre l'Angloterre et le* 
Btalt-Unia,

Oo dit que le pape ost sur le point de r*»n 
ptil Im vacances qu’il y a dans le collège •b '' 
cardinaux. On donne le oom «le l'archevê jnc 
Manning comme l'an des candidats.

FRANCK.
Paris, 16 nrrii.

Tbier» n écrit une lettre au r«»i A -né-lo. 
déclarant qtt’apréa I Italie, c’«*»t la France qui 
net la pim intéressée dans la <*nnsoti-l«m>n 
de» inotitution» dynaetique* de l'Espagne.

Mraoxo.
Mniiid, 1C avrif*

Lee bandas de Carliete» qui cal causé «lu 
troubla dans le pay» ont disparu, excepté «me

4
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rAITtDIVIM.
Lg row i*R ouc«.~U ponton qnldo«nii»l 

Jl, ,u r>ont de glacA, »u mnreb6 KinUy, a 
^•al.fàcA. jour, d.rnfbr*. Oo ne peut y 
it wainunaol qu’en pa..a«,l en arnoro de 
là IUdq1). de Montréal.

Oo n. tr.rerM m.ioteuanl «ur U pont que 
pour de prewantea affaire».

’ .p/mdbstiw—Plu««u« 001 P*1»6 *
l^îa ïace ce. jour, dernier., en faU.t la 

"'’•I.SZu,!, et (J.ioUo. I>.n. on de
“î c« .»• ««I*1"» ll“*“liw ,0"' ♦'*
îeia., « *l«"* °" "w?1
à Ï20Ô, appartenaut à un Dororaé Coulorabe,

l'Ht »°1é'
» poise, «douard «t i.’AncTic.—Le. .tea- 

", Pnnce Kdouanl et Antic ne w Mot
oCcu|»^, ce< jour, dernier., R bn.er le

î ... 7. Âl.c», comme on l’a cru ; il. *e .ont 
ai rid au milieu de. glaco», pour per* 

" ur- «m voiture, do leur porter leur appro- 
'“ ‘.ro.nt de charbon, afin d'ètre prit à 
Lier .u-d.r.nt de. proimer. lAtimenta qui
remonteront le fleuve.

coca ckiuiskllk *üX TR0M »*‘VUR«e.— 
l,uber«r, ». député protonotaire, a retiré .on 
olei'loyer d. non-coupable |wur plaider ooupa- 
L «.4>aMiM. de» Troie Rivière.. La population 
JLnbU lui témoigner beaucoup de .ympathie.

oCOr m brown.—U célébré procoa de 
( ipv ri Hrown a recommencé hier matin, 
.'f'i.Cour Supérieure, devant le jury Ram- 

et un nouveau jury. M. Gugy couduit ta 
,.Im lin-méine avec l'aide de M. VV. Amyol, 
eroct. WM. l’arkin, Huit, et Hoa.é sont pour 
ItJéftM Ce procès «cite beaucoup d’in* 

térél.
it cii.Riir OoevJRD.—Le chemin Goafor I 

Mr. en pleine «ctlvilô vor. le 20 du courant. 
Troi* train, par jour voyageront aur la lien?. 
C«|. aura l’effet de diminuer le prix dn boi. 
<J. chaulhg. à Québec, car il y a plu. de 4,000 
eorla. piété» à être Irau.portéea dau. cette 

villa.
AVI. ACX MAKIMB.—AvU a été reçu que 

Jm l.ntarna. .ont maintenant viaiblo. dan. la 
Iliiede Miramichidan.le* position, suivanle., 
à ..voir : Deux lanterue. k Huckleberry. 
L'extérieure ou celle du Nord*Oue.t porte une 
lumière blanche fixe et brille «ur une construe 
lion peinte en blanc, trèa en vue, in liqnée sur 
Iacarte comme exhibant deux lumière.. LVn- 
(«rieure ou celte du Sud-KUt porte una lumière 
Manche et fixe, sur le c6té eat d’une grange 
ii.inle an blanc et e.t mite en relief par una 
linJ. noira peinte «u*de.aua do la ligne 
mèliane du toit ; cette bande, en ligue avec 
ialaoUtne extérieure, eat le |>oint d'indication 
auin.riuepour traveraerla barre extérieure et 

à la bouée Lump. La nuit le. deux 
/uaivrea doivent 6tre misée et gardée» en 
lifM.

I>tux lanterne* à lumière flxea et blanchee 
MBtpIacéee à la l’ointe du Cbène ; l'une k la 
pltco de la “ Lanterne Blanche ** rir la carte 
«t l'aatre k U l'ointe. La bo.iéa de Narrow, 
i.Vurroms Iluoy) eat mouillée en ligne arec 
In deux lanterne..

Une lumière fixe brille de deux Unternea 
placée. àl’ouMt de la l’ointe Malcolm dan. la 
rivière.

—MM. Allans, Ran at Ci*, ont appris par 
UUlégraphe <pio le navire /tèMH'1 destiné 
Qu.bec, e.t vi»*à vis de I’.#rt au*H i. jua, du­
pai, le 10 dn pré.ent mois, et qu'il ne peut 
fnnehir le golfe Saint-Laurent à cauae de la 

• |ltc«qai y est accumulée.

—La goélette thon. David Priée e.t par- 
tï«,um«di malin, avec 24 pilotes poir la éta­
tisa du Die.

—lié Halcyon est parti do Québec pour 
Stockton, le 0 novembre dernier. Le 23. il a 
été vu dans le Golfe Saint Laurent, et depuis 
on n'on a plus eu de nouvelles. Il en est de 
même du Jtpa/tan, psrti de Huebire pour 
Dunkirk et Londres, le 7 janvier dernier, et 
de Malte, la 14 tévrier.

—La aarire Sili/l’-ia, de constriction amé- 
ticsins, a été radoubé à South Shields, et 
prtadra uo chargement aur la Tyoc, pour 
Uuibec.

Annonces Nouvelles.

Bmrnr nu
Ont le plaisir d’aimoucr à lutin amie et au 

par lof
« . ^^r, 4,n^ et au puldio en gtmoral, qu'il» tiennent toujour» au complet,

•n qui arrivant chique Semaine, leur fonda do *

Marchandises Sèches de Fantaisie,
avec do» choix d'artiefes k» plaa à U MODlî et d «s MEILLEURS <JOUTA.

Ils ont tonjour» en main «n amortimoRt complet d'elfeU ou Laine unie, en Toile et eakA.tou, venuut 
den modleuree maeufaoturos. '

AnnonccH Nouvelles.

CIE.PE PIANO-FORTE DE NËW YORK ET ROSTON
No. 48)3, R UE NOTRK-DAMK

DI5PARTB3M ENTS 8PKOIAUX.
.Tapi ■.Rideau », PrélaU, Couchetto. en For et on Cuivre, Matelas, OniUcr», Miroir» à cadre doré. 
Miroirs do Toilette, Oorntohes an Uaivro, cto., etc.

HARDES FAITES POUR MESSIEURS.
1 .udeMiin, Rlouso» do Matin, Iial>illonionta cuTw«>d, l'autalonii, etc., llr.»!»*, Tweed», Ker-
ymeiv», oto. *
CC" l n COUPEUR trèa haliila et trée expùi imenté, venant d'uiiA des plu» l'olébrei iiiaixoïa de 

l/>nilre», vlant a étr* engagé pour prendre la charge de la brancho de* tadlc ira. Le. comm.Mxdert 
spéciale» feront exécutée» dans un go<H .npérieiir et promptement.

CheaiiMade Meuteura, Oolleta, Vétemanta do desaoua, Ronnoterie, Oant*. Cravattes, eto.

Confection de ROBR.S, do MANTES et d’ARTICLES DE MODES exécuté» dan» rétablissement 
et chaque département e.t sou» mus direction habile.

17 avril lS72.->3m.-:t»>.

Annonces Nouvelles.
Fermaturo dot dites d’actions dans 

la prochaine division des profits.

CIE. D’ASSURANCE
nu

C A-NAJDA.,
«USV. JT-

ETABLI K EX 1*47,

Qui a un Revenu de plus de 
$1,000 par jour.

GARANTIES DE PLUS DE $2,000,000
Pour lu protection exclusive des assureurs

I/O. li.tr* pour la 2ô année seront formées lo 30 
d'avril courant. A co jour nu avant, les assureur* 
obtiendront une p'tr* rvrndu part dans le*profits de 
la compagnie que le» dernier* entrant*. I«» grand* 
Muccè» do la compagnie et le* forte» l'RIMEMI DR. 
()I.A K EUS DKIINiEREMRNT aut»ri»cnt le» di­
recteur* à recommander ce très grand avantage 
aux assureur*.

On peut, «ur application, »« procurer de* for­
mules do* rapport* détaillés et les tableaux dotaux 
.tous le* bureaux et agences de la eompagnio.

A. O. RAMSAY, 
Gérant.

F. H. GRANT, 
Agent, 

(Juéhcc.
17 avril 1872.—Jf.-SI 14.

VIH-m L'EGLISE S.m'T-ROfH.

i PHARMACIE *
3

Annonces Nouvelles.
PiLSDRAYE & STETHEl

Fondeurs de Caractères 
d’imprimerie,

MONTREAL IT TORONTO,
.oTtrruB

i
l»9

QUEBEC.

Annoncfi non voile..

Mân WIwu Seeho» de (autaisie. —Glover, Fry A
Vic.

I'luraacie du Peuple.—AU. Brunet.

11« li Anuranoi du Canada.—F. II. Grant. 

Ménagement.—Alphonao Drolet.

Arit-P. O. Knot.

Avii—Mareotto k Lévi*.

Hiib*.—Gibb, Lxird k Ci-.

Tiillnr Civil et Militaire.—d. Darlington.
No*relies Marchandises.—J. Falck k Cie. 
bnxUarad» CaractV r**.—Palsgrave à Stothem.

< •» jeiabre conservé en Sirop.—W. Mc William, 

('•«fiierie.— do
E&UdeXoce.— do

1 Wol»t. — do

' •>m|«gnie do Piano-fnrtc do NoW -York et Boston. 

—Tluanaf A Haines.
Expéditeur et r.. nt do Douanea,—Geo. lïeul*aeh. 

lif. Prvsevers.—(}«,. Ilcuhach.
Nouvsllrj importation*. —J. B. ILdlan.U. FUs. 

HoUl «1* t^ana<la—Aimé ILdivcau.
Hnèrl Jncrjues-C’artior.—Jacques Bélivi-au.

"•haev* «1* t^omptoir. - IW-langor k Gariepy. 
ka^ui] de (.’baussuroa. --Joe. Poirior.

EMO/ÜVM.
“^x «te.—A. J. Max liant * Cte, 
ftirtore, Verni» etc. — do

h» o«tt« ville, le 11 courant, Sieur Pierre Di<»n, 
tl*rr*ti*r, anrè» «m courte maladie, k l'Age *le .V» 
*^H6 moi». R laisse pour pleurer »ur sa tomlw 
8l*rpo«»* et troi» enfanta.

COMMERCE.
k» montant* suivants ont été perçu» A la Doua- 

J^dawlePortd* Quéltoe, le» 12 et 16courant— 
^-la. $1098,71, ^

——ooo—— ,
FUIX COURANT DES CUIRS.

Montréal, IG avril 1872.
7„4 No. 1 R A.........par Sa S7« A 28

j® * do............ VT.... 25o kM
'*'*«•*0 1.................... ........... «?• à*8

’“•«hUrdo i................................ 30c A 24
cj0 d° 2................................  OOe A 07

hvuau............................................ 30c AM

,w«»d*................................... 40o A 42
T do « grain...................................... 40e A 42

fnadue grande............................. 27- A 30

par pied..................................  10o A 17
................................... lAo à 16

................................................  17c A 18
x** '•••‘lien» lèg, r*..............par It* 00c A 70

K----- .** bruni............................70c A 80
y'T’Si?*"............... '•‘•ÎLrRmta» ...................... ..»• 1SP0 • RVê

u*moutt« av*e lain*.................. 00a à 00

ls> Houssigtté, rec()iinni**Aiit «lu l'encourage nient 
qu'il reçoit île su» amis et du publie de St. Kncli, 
veut en retour so rapprocher du contre île bmrs 
affaire» en tranaitortant son étaMiaaonu-ut au No. 
03 ruo St. Joseph.

Il o»|M-re .lune encore mériter leur confianno et 
les invito A faire une visite cher. lui.

On y trouvera toute aorte de n-mèdas A patente, 
cristaux A teindre diverses couleur», grain* de 
champ, d* jardin et do lluur.

Aussi, variété d'herbage*, racines, aie.
A LF. BRUNET,

17 avril 1872. -313.
Pharmacien.

J. DARLINGTON,
riILLRUR CIVIL KT NILITHRE

coüucnmut uiiui dmiluxeïïs.
A déballé ton aeaortim>'Ht de printemps d* Drap 

at de Doeakin, d'Ktoffe Fine A Pantalon et A Veste 
ainsi qu'un assortiment de choix do Cravate* de 
Soin, Casquette* de Tweed, d* Caoutchouc et d In- 
vernaae t ainsi qna de* Uaétre» patentée» de toile 
•t lin cuir, un* variété d* Canne* d'Arbrisa -an 
noir d'h-lande, do Citronnier, d'Omnger ai d* 
bois d'Anstralie, etc., etc.

J. DARLINGTON.
17 avril 1872.-8m -328. I

XGI'HILES MMHASDISES!!

J. FALCK & Cie.,
MlRfU.tXfl-TAILLKlIR,

f«Mi:CTIO\.UI U liEVU.U II'AIIUHEIT

Invitent respectueusement leurs |iratiques et le

Imhlic à visiter leurs Nouvelle* Marchandise* de 
'riitctiiipa et d'Kté, qu'il* out choisie* avec grand 
soin et qui *out du la meilleiiro qualité,comprenant: 
Draps large*’ «le l’Ouunt de l'Angleterre, Meltons 
A l’épreuve de l’ean, Etoffes de Fantaisie pour 
Blouse, Veste et Pantalon*, Tweed» Canadien», 
Keneam*, Haberdashery, etc., rte., Harde* Faites, 
dans les derniers ffoiUs, constamment en main. 
Toutes les commande* confiées A nos soin*, seront 
exécutée* sous le plus court délai, dans le meil­
leur goAt, et au pins bas prix pour du comptant, 
ou un crédit approuvé.

J. FALCK k CIR.
17 avril I872.-Im. 327.

Ginjembre Conservé, en Sirop.
G1 NM EMBUE CHINOIS conservé en état de 

CRISTAL18ATION. dan* de* canistre».
Buds d* Cross* A Blackwell, eu airoti.

W. McWIL

CARACTERES EN METAL SUPERIEUR
x»ottx«.

LES PRESSES RELIANCE,
LES PRESSES GORDON, 

LES PRESSES H0Ef8.

On fournit toute sespôces 
d’Effets d’imprimerie,

17 avril 1872.-8m.-32l.

AVIS.
Le* soussigné* informent le public que par suite 

d'un arrangement fait avec MesHieura CncrrierA 
Kirwin, il* atandoenent le projet de publier lo 
DIRECTORY DE QUÉBEC ET ldi VIS et il* 
profitent de rette ( ircoiiatance pour offrir leur»

Iilus sincères reinvreinicnts à tous veux qui ont 
tien voulu leur accorder leur bienveillant patro- 
nage.

MARCOTTE k LEVIS.
17 avril 1872.-lf.-.m

N0ÜVE!.LE_MUSIQÜE!!
R. Morgan,

MAUCHAND DE MUSIQUE,

16, RUE U FABRIQUE
A l'honneur d'npiielcr l'atteTitinii du public, sur 

la liste suivante du S'ouvcllo Musique, pour l’isno :
Valse Allemagne, par Rubinstein ; A Unmet to 

d'Aiiioiir, par Vos* ; Chant du Matin, ]iar Bosco- 
vita; I-a Fontaine, par Kolliug ; l*n Courriers, 
par Bitter ; Souvenir de Vienne, ,H\r Itoscovitz ; 
Tn-mMinu leaves, par \V< bli ; Muriuuriug Foun­
tain, par Mill* ; Fanfare Ix» Dragons, par Basco- 
vitx ; Cliagrin du Ctvur, par Range.

A vendre |iar
II. MOI» JA N. 

Marchand del Musique,
10, rue la Fabrique.

17 avril 1872. —829.

IU

FIAVOS
H A N(ll‘.:s.i Seuls Agents de» Célèbre» 

Oompagnies
PIAV0S 11

A o o o iu> Ii: H. Rb! I (Si., Plin-rwui, Hum. !. 0.

----------------“f.H. JIWITTI Cil., » •'
PIANOS VKNDVS

avec
TERMES

I>R

UWEBER A Cic.,

GEO. WOOD 1 Cie., Orgue fe Parloir et ée Sicrlitie,
GARANTIS POUR CINQ ANS.

NAMOt
A

1*0TT Eli

ORQUES
▲

XsOXTSR.

RBPA1ATI0M8
VAITRM

I PKOMITEMKNT.

4JI9 i ____

EH mm; THOMAS A. HAINES,
Montrât. ’ GERANT. f Montreal.

L’assortiment do Pianos. d’Orguos ot de Mélodéons est le plus oon* 
sidérable et du meilleur marché qu’il y ait à Montréal,

17 avril 1872.-3m.-302. ^ ^

Annonces Nouvelles.
. taht.ka u
lodiqua't l’iifarp du d sari dc8

Jlallfs*

BURF.AU DK BUSTE, QUEBEC. AVRIL 1872.

Drr.

AVIST
La Malle do MURAY BAY Isiaser* Quelle, 

jusqu'A prochain avis, tou» le*DIMANCHES, A 11
heures A. M., et les MARDIS et J Kl'DIM, AC 
heure* V. M., commençant DIMANCHE, le 14 
oourant.

P. G. IIUOT, 
Maître de Poste.

17 avril 1872-—H.-318.

A.M. 
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P. M. ONTARIO, 
t Htawa, par chemin de fer

(")....................................
Province d'Ontario, (u)..

QUÉBEC. 
Artbabohka nt Troi* Ri- 

viérc*. par ehc min de fer, 
ShcrlnxMikc, Lcnnnxvil- 
le, lalmid l'ouil, ToWu- 
abip* de l'lj*t et Ilich- 
motnl, justpi’à Muntréal,

I»ar chemin dn fer, tou* 
es jours, (a)..................

l'ité i|i

4.30

3 Oo

4.30

3 Oo

MAL LES. Cloti-rr

A.M

min île fer
al. pi 
ot 1'ouest.

VENTES PAU ENCAN.
Vente a l’Encan

DI
Peinture* de Vernis 

Preesee, etc.,
et de Cloua 
eto.

LIAM.
avril 1872. -322. _

OonABorie.

UN GRAND ASSORTIMENT DRCONFI.SK- 
RIES. TOUTES PRETES pour le détail, l’a» de 
vente ni gros.

W. Mc WILLI AM.
17 avril 1872.-323.
On fournira pour les N OC EM et les MOIRÉES 

des effets de pnmiérs classa.
W. McWILLIAM.

17 avril 1872.-324.
JkJT,

Une grande variété de CHOCOLAT français et 
anglais, en Invitee de fantaisie.

\V. McWILLlAM.
17 avril 1872.—8f..p.-32rt.

Huiles! Huiles!
POINÇONS DE BELLE HUILE D'OLIVE.

Poinçon. '• " Veau Marin,
•• • Saindoux
•• •' •' Hareng.

A vendra par
GIBB, LAIRD* Cie.

17 avril 1872—M.419.

de MM.
MKRCRKDl 

un aaaortiiuent 
ocre, aima, cou

Par ENCAN sera vendu, aux magasins 
C. et W. WURTELE, me Ht. Paul, MKt 
proeboin, lo IJ du couraut,
de plomb, peinture et vernie, ___.____ .
iieroHf, noir de fumée, blanc de Pari», /.inc en |hui- 
dre, ciment ruiuain, vitre de eroi: éo, brique de 
Rath, iiuilc do lin, pollee de fer, bêches et autres 
articles.

La vente à DEUX lierres.
A. J. MAXHAM ACtr , 

l« avril 1872.- 31(1.

Acte delà Faillite de 1869.
dans l'aflaire do

CHARLES DURÉ,
Insolvable.

ALPIONSR DttOLKT,
B.RBIKR-COIFFKUR,

ne «la barbier, au 1er mai 
No. 44, me Mt*. Anne, 

port* voiaiaa dn magasin de M. Provan, confiseur, 
et dentiéOM maison de F Hélai Clarendon,

17 avril 1172.—917.

Transportera as boutique 
prochain, A In Hante-Ville.

Par ENCAN sera vendu, au bureau du noueni- 
gué, mercredi prochain, le 17 du eonrant.
! bateau bien connu sous le uom du "Pirate," .15 

tonneaux.
1 bat.mu bien connu sous le nom do "Duma," 40 

touueaux, aux estocades de Blais.
1 bateau appelé "Si. Hilaire," 40 tonneaux, aux 

estocades de Flanagan.
Ixa bateaux ci-des«us sont neuf, et garni* de 

Yoib**, de vittdn* et de toute, le» accnmmodité* 
modeine*. On peut les voir mainteuaut aux lieux 
où iis sont.

- Al-RK.» QUOI—
1 njqtareil de plongeur complet et parfaitement 

neuf. C'eNt une occasion rare pour ceux qui sont 
engagé* dan» cette ligne.

Vendu par ordre d* R, H. Wnrtele, I!cr., Syndic 
Oflictel, qui donne tonte* les informations rwpuse» 
sur^lemande.

La vente à ONZE heure*.
A. J. MAXHANACie-

17 avril 1872. :n.v

GRAINES,
Graines.

OOO Iba. itriinH d'Oignon Hong.*.
(Gro, do Wethers field.)

ftOO îb*. Graine de Navel*.
(Blanc», de Suède, Janncs, etc.)

100 lb*. Grain»* de Choux.
(d’Été, d’Iliver, etc.)

100 lb«. Graine» d» Poireaux.
(Gros de Ixnidrc» )

lOO II *, fi.nine* «1» C.rmttea.
(Jauni-a, Orange», H-ttivc», etc. )H

ATTENDU EM DE JOUR EV JOUR.
O OOO Ib». Grain»» d» Trelfl» Rouff*.

(We»tern ('lover. )
AOO 1b*. Grain», d» Trcfll» Plane.

(De HcUamle.)
lx- tout garanti de la ré-enlte de 1871 et au plu* 

ba« prix |mmible.
EDMOND GIROUX ft FRERE, 

62, Rue Ht. Pisrre, Québec.

I« avril, 1672-292

10.00

10.00

10.00

10.00

9.00

9.00

tous les jour., (u).
l/ccds, Mégantic, tou* le*

jour*................................
St. Uiloa et St. Sylv« *tre. 

mardi, jem'i «t a.ainf*li,
(u)....................................

Kivu-ro-du-lioup, mr che­
min du fer »t l'Est, tou» 
le» jour* (L)....................

MALLES lg MALES. 
4.80 Saint-Anselme at In «umté

do DorchcHtcr, b»u* !«•*
jour*...............................

Bcaumnntct Saint-Michel,
tou* le* jours................

Bienville et I.a;uuii, deux
foi» par jour..................

Lévi», dt iix foi* par jour. 
Quélxic-Hud, deux foi» pai

jour.................................
Sainte-Marie, oie., comté 
' du Beau ce, tous les jour* 

New Liverpool et Ht. .loan 
ChrjsostAme, deux foi»
par jour..........................

••80(jsp*ucer Cove, deux foi*
|>ar jour..........................

St. Sauveur et St. Rocb. 
trois l u* par jour..........

Ik-rgcvillc et Cap Rouge. 
Rive Sud (Ouest), Saint- 

Nicolas, jusqu',\ Bécati- 
cour, tou» b a jour*... 

Rive Nord (Ouest), St< 
F<>yo et Tnus-Uivicn», 
par b-rrw, tou* )i* jour*. 

Rive Nord (Est), Beau port, 
Murray Bay, X'bi.nuti- 
mi, lundis, mercredi» et 
vendredis, par terre... 

Ile d'Orl.'nnn, Itindia, i.wr 
crodis et vendredi».... 

Bourg l»)ui*,Ht. Rayuunul, 
l'ont Rouge, Sto. < atbe- 
rinc, |un«n», mercreib».
et vendredis..................

Yalcarticrot l»»rette, nier-
cri*dis ot samedi*..........

I^val et Lac Bcaii|«>rt, 
mardi* et v*ndn dis... 

Cbarle»l>ourg mardi», mer- 
crcdis, vendredi» et sa­
medi»..............................

Stom liatn, samedi* ........

7.30

7.8o

8.3u
8.30

7.30 

11.00

P. M. 
6.30 
.1.30

5.30

0 30

..30

5.30

2.30

2.30 
2 30

fi (N)

8 30, 2 30

BAIE DES CHALEURS. 
4-80 Comté de Bonavciiture, 

iusuu'a Paspebiac, tou*
le* Jours................... ■

IJ$ Pafpalnar A l’rrc -, et 
Bastia «le flg»p«', trois 
foi» par swnafaie..........

PUOV. MARITIMES. t
Partie Sept- ntrionalo du 

4.30 Nouveau-Urutiawick, Ed- 
mnmrton, \N«M».|*to.-ket 
|>arU>ric, tou» le* jours. 

Nonvéau-Brunswick Fru 
«l«aricton, St. Jean, Ile 
du P. K., ot Non ville- 
E.-i»**e, par lo Chemin 
d« Fer, \ iA Island Pond,
t»as k* jo«n...............

Torre* eu w et Bmtnudc, 
W. I., e*tc.»inpri»e«laii" 
cba pie malle jeiur Hab- 
Uk, «1 'où une mail* cstl 
»spédb<-c A rarriv4« d«* 
vapeur» loman, venant 
«le New-York..............

ETATS-UNIS. 
Boftmi et N»w-York, etc.

0 Of

8 (N

11.IN»

7.3n

2.30

4.(**

2 30

11.00

4.00

fi. 00 
10.00

4. (NI

2.00

Annonces Nouvelles.

GEO. HEU BACH,
BXPSDlItUB ET iGBItT DEDOUANE

MAlUTIMli KT GÉNÉRAL.

Bureau 303, Rue des Commiaaalret
2VX O 2V I? X

CHANGEMENT DE PROPRIETAIRES.
.—--ooo---—

Llqoldatltn Kxceptlonnrlle deNarekaiHHsra
-----#»o----

O’BRIEN, ELLISON & Cie.
ANNONCENT à lour, amis u! au public qu'il, oui pria | oa>«*»ieu du POSTS |)'AKKA1KKH 
«la MM. O'IKHIKKTY «k Clic., ot qu'il, «ontinnarfal A la malntAnir aur Ia HAUT PIFD 
qu'il A toujour. au, No. 18, KUK LA FAHRIQUK, I1AUTK-VILLK.

Ayant Achalé h Dalaneuiln Fond, «la March.ndixo* do MM, O'D. Jk Ci*., k un NAcriflu* 
mo. I>rècèd»nt at sjrant fiait da grand», importations dir.ct.mnnt d'Angl«t«rM et inAniué 
tout». Im Marotiandi.** A d»« prix qui effleurant lu prix ooùinot, U. prètnndMt bi»n ètro 
dan. la noiiiion d'offrir de. Marchand!.»* A d». prix qui défient tout» compfiütlon.

LUNDI dernier ü* ont ootntneno un» GRANDS VENTE KN LIQUIDATION. 
I<«t différant* dôpatloinout. ont pleioeiuant A.vorlU do MAiohandlsu, du Pria torn p» 
»t dn toutes !o« Nouveauté*» d» la saison. '

Uo Nouv. au Dépxi temunt d« Modi.le» a été ouvefft dan. U ma^aiin ai a*t 8m. la dirtc- 
lion d'une M.>di»tu de premitNre datte. Le, Dauio» aoat r«apflotiM«M 
niser ce Nouveau DéparloutenL

rvapeoUMMwaat prié* d» patro

l’endan. la vente tou» le. acheteur, en Gr<>. et en Détail Mront libérale«ant traitée
Non, la nouvelle inciété le. affaire, seront cotuluitt» d’après uno nouvelle bas» et d» I

à gagner et mériter la confiance et l'appui du public. 
Aucune «Unie A In Hsute-Villo ne devrait acheter des Soi

I» façon

2 UO 
2.(10

'.30

7 3o

r..*k»

INDES OCCIDENTALES, 
lettres, cto., payré* J'avame, v*4u de 

New-York, «mt *X|>-Wliée« ton» b* 
jour* à New-Rork, d'ou k-s malle.

Pour le» Indes Occidcn-
talcs, voi* de la Havane, rha<i'ic 
jeudi P. M. Pour St. Thomas, V»
Imle, Occidcntal'-s et le Brésil, le 
23 de chaque moi,................ •...........

GRANDE BRETAGNE.
Par la ligne o*nadieiw»e. x-endredi («)... 
Par la ligne Williams A Otiirei’*, vin 

Srw-\ ork, le» sam»^!!*............. - - - •

3.90

5 30

5.00

B 00 

B 00

qualité supérieure .

Sacs de* malle* j>ar le* char» ouvert*
jusqu'A fi.00 h. P. M. 

A— Dn do «!•• 8.Mi h. A. M.
Soe Supplémentait.) A(HX)h. P. M.

I^>» lettre» enregistrées doivent être déposée* ù 
la Poste 16 minutes avant ba clétur* de • lta«|Ue
aum. ....

liC» l*oltcs aux lettre» »nr la rue seront V!*itée« 
A 7.15 h. A. M., 10.80 A. M. et 5.30 P. M.

P. G. HUOT,
Maître de Pc mi te.

17 f. v. ÎS72. m.

A VENDRE.
01ka.rl>ou ot Nol.

Tons, «le Charlmn k vai»eurt 1 
“ Charbon «U Newcastle. , 

pour forge.
Sacs de ftel «1* Liverpool,
Sel au minot

En lot» pour convenir aux achob-ura 
Bail de» propuété» de la Pointe-à-C'arcy. 

H’a<lrc»*er à
J. F. GUI DEN.

» . _ du* Oamui-nri*.
10 avril Îf72. îlî.-2.» >. ____ __

BALANCES de COMnOIR.
Venant d'étre m'a* •'«*rUan 1, (injn-and amor- 

timeaft d» BALANCÉE DÉ C'OM 1*T« >lB EN Cil- 
VRE, avec poinUd appni «u Aeier et ftflAla. Mm»
tée» «lan. lo, dernier» goûta.

— a imsi —
POIDS DE BAULNCkEN Cl IVREdetoute*le, 
•ortc*. ^

' beEangkk A GARIEPY,
Poe la F»hn«|n* U.-V.

!lAflRU7L-U».294

(»n donne imc attention spé. isle aux affaires de 
Douane. (In expédie «t livre les effets dans totib'* 
le» partie» du ( auada et «b s Etats-Unis, aux prix 
le* plus raisonnables.

Police d'Aasurancu Maiitinio cffcctin'e à ba» 
prix.

12 avril 1872. —(lin,—307

LUE PRESERYEBfi.
2U00 Ufa Preserver* faits d'après lu» rcglsmant» du 
gouvarnrment.

S'adresse! k
R. J ACQUES.

UHi rue Ht. Pierre. 
GKO. nECHACH,

rrmr m, tu dm rouis.«iiu.i.
Montréal.

12 avul 1872. fini.-308.

NOUVELLE» IMPORTATIONS
DK

J. B. ROLLAND à FILS.
Nous avons l'honneur d'onnoncur que notre Im­

portation «In e«i printemps Comprend la plus grande 
collection

D'ARTICLES DE LIBRAIRIE
Kr me

JLivrrt tie Tou* (Jenrr*
QUI SE TROUVENT DANS LA PUISSANCE 

DU CANADA.
LIVRAS d’H'»toira, «lu Littérature,

•* de Théologie, Keren maire*, Méditations 
" «le Droit « t «U Mv«lo«:iiM'.
" «le Sciences Diverses,
" «le Classique* Erançai», Ijitin, Gre«’, etc. 

Livre* «lu Piété et de «b-votioii avec reliure,* les 
plus variée* et le* plus nouvelles. Spécialité «1* 
Livre* pour Premier», t'ominnnlan et Msriag*.

Livres iNiiir Diatributum «le Prix «t Bibliothèques 
Paroissiales.

DcaGollectiont de Manu-, I«efort, CasUrman,
rtc., etc.

—Ai; HKi-
Cn grand assortiment «b- Fourniture, |N»ur bs 

('latHes, Articb-a do Bureaux, etc.
—i»r PLOa—

Livr<-* «le Chants «lo la Province de Qu-'-iiee, 
tmuvclle édition nnbli«(e avec Pappnd.ation «le 
Monseigiuotr l'Archevé<|ue «le Qii«(|mh-.

2 vols, reliure ni Inuano grise ou basane noire, 
tranche retige, !•«, ga

J. B. 1(01.LA ND A «MIS.
Nos. 12 et 14 Run St. Vincent.

Montréal
12 avril 1672.-804.

IITEl MIIES-UIÏKI
PLACE JACQUta-CAATtER 

1VI O M E 1^.
LE Soussigné a Plntiineur «l'informer »«•» ami» et le 
puldic «-u général «b- la Province «I» Quelxic, *ur- 
t«>nt Messieurs les marchands et le* homme* 
d'affaires «1* la ville «lo GmUirc et «b» la ville «le 
|,évi*, qu'il b-s invite a deseciulre a son IDHel, q«; 
est tenu sur un pied d'égalité des iireuiu r* hôt«»l* 
«le Montreal où ib trouvèrent tout (<- comfort <lé*i. 
rablc.

l.a table dt; cet hAtcl e»t un«> -le* ■icilleiires tie 
Montreal, tie méma quo lea cbauibre* et l<.« lits.

Se conditions sont de* plu» libéral**.
JAGQUE8 BÉLIVEAU.

12 avril 1872.-808. «

,f HOTEL DU CANADA"
Ttuo Nt. O u-ljriol,

MONTREAL.
M. AIMÉ BÉLIVEAU, ci élevant «le l’Hotel RI- 
cln lieu, a b-plaisir «I annoncer k ses ami» et au

Ïtiiblic en général, qu’il ouvrira PIIOTKl. DU CA- 
i A DA, le 2U avril prochain. Sa nombrens* clien­

tele «lu “HirheUfii ” et le public en général appren­
dront avec plaisir que cet hot« l a été répare et 
meublé k neuf, outre une addition do 25chambres, 
nui en fait un de» plu* grand* établissement* d* 
Montréal. Ia Table sera toujour* aervie d* bon* 
meta et le service sera premntemont «t poliment 
fait. 1^** prix seront raisonnoldea, et il espère avec 
!*• soin qnNl pren«lra .« servir ceux qui v«nidrt>nt 
bien Phonorer de leur* pratique de leur donner 
pleine satisfaction.

Un Oniuibtia kiwi sawtluti aora aux L«'-barcoderre
des chars et <MfeT0|K-UM.

AIMÉ BÉLIVKAU.
12 avril 1872. .TA. _______

miMw jiniuts-cmiEi.
Isn famille, trouvèrent «v»n,tamment à la PH A R- 
AI AUI E JACQUÉS-CAUTIRR nn assortiment 
choisi «t varie «le Parfnmeries, du M<-«teeines Ps- 
tent«S-s, de* Drogue, Médeanalc* les plus célèbres, 
des Produit» Chimique* «le toute e*pèc«-, «l'Artiels» 
de Toi let U-, les extrait, les plus estimé* et le» 
plu* ré|fandu*, le* Médecines populaire* les pins 
an vogue tels «iiie : Huile Pure de Fois ds Mores

Sré|«are« ]«r imwnes, lea célébras Alcoolatures 
'Anuawri* >i<iir*-iJiai*e-d>'i-N««g> \ Us Extrait* 

d* Hacku ci tais lea Biro|« Us pia* «iBeaoea ooatre 
U Taux, lu Rhum-, la O «m-» million ou débat «U M 
première période, le» rcmèdss «le» Dre. Pourtier et 
PiaaaH, d* Paru, «t d* Dr. Msrr.

Un* grande variété «le» Parfumeries «le Luldti, 
Rimmel, Ravina, etc., Article* «le Toilette, Brosses 
Peignsa, Mirewi, Vaaes AToiiaUa, Éan de FUrnie, 
Eau ds Pologne, Vinaigre A Toilette, Vinaigre dos 
Princt-a, Eau dontilrice.

—atAti,—
Un assortiment considéraklti «le Graines «le Jar-

dm» «t d* Champ» aux prix Us plue raisonnaUis.
LOUIS J. HUGT,

Marché Jacqure-f’artier, St Roch.
10 avril 1872.—290i

MUSIQUE NOUVELLE M

MARCHE XOOTURNE,
POXJZl.---------------------

N<ïiri, et «ia Couleur, «le» Hui#* 
JAponaiæ*, «U U l'opelino IrlamUi.», «la la Gr«na<lm« Nuira < t «la Fantaiai*, J*» Rtuffe» A 
Hob* de Gofit, «les ludientis*, des llrillant», <1*, l'iqiiû* Fiançai», «l.i» Moass«|jnas, «les Uobe. 
,l« la Toil* «le Uanihrai Uni» ou Frangé*, «lus Ktoffu. Lustrée*, de. ILipn^ J«» artioio» du 
Lingerie, des Gants, enfin aiicuuo Ktoffo avant do venir juter nu coiij> d'<ai! «ur l’aftortiwnt

O’BRIEN, ELLISON A CIE.,
No. 18, KUK LA FAIUUQUK, HAUTB-VILLB.

N. IV—L'a.soi(imont «la Di.p* Noir, et da Twae<|a est vxreptionn.llaïutnl oonshlérabla. 
(«eur. prix Mint rôulleiiiant A 60 pour cent au-.ltt»*otu «la leur valeur aatnell* sur la marché*. 
La I>èpartaniNiit «l'Éloffas ai U'ArUcIaa «la Lingorio pour les MnAtietira a été l'ubjet d’anà 
altsnlion rpociai*.

12 avril 1872.—1m.-302. O'B., K, A Ci*.

WOODLEY & Cie., 
IVo. flO, 

xi. tj mi mv. orjd

LES MEILLEUKEB

af-A.oiiirvi<3M
A COVDRL'.

Que sont les Machines Singer à Coudre & l'Uuage des 
Familles et des Manufactures ?

Elles sont juste ce quelles prétendent être: les meil­
leures Machines à Coudre qui existent.

^ >rv>A^—
F.LLKS KXÉCUTKNT TOUTE K8PÉCK IVOUVIIAGK. LA MACHIN K SINGKU A 
OOUDKK A L’IJHAGK HW MANUFACTLIKKS «.père «Una I* Tissu I* pins délicat 
comma dans la Cuir lapins Apais amidoyA soit p«iur la fabi icalion «la* Ibittas soit pour 
celle «la* Ilarnai*. 1

lui Machina Singer à Coudra à l'Usaga de, Kami lin» .q» daim U Mousrelina la plut 
flna oonima dans la Drap la plua «•pais. Hwallntnnnt il nou* cri impf.ssihla du dir# tout 
Poirnsga qu'alla peuvent aièoiltar ; allas ont ètè èptouvèa, maintes et tiiaiul** fins «t ont 
remporté las premiers prix sur le Olohe.

A QuuIhm: ailes n'ont ohlanu qua do* prumiars prix et de* prix *|»6uiitiix.

O. W. WÏI^I Ac CJI.
SEULS AGENTS

l^fibrlonnt»'

MONTKKAL
A QUEBEC :

WOODHiKY & CieM
No. 20, KUK HT. JKAN.

MdT Aussi Agents de» Fabriquas des «élèhret Madiinu, à Coudra Wanxer Imttra A, 
Petit Wanxer, Home ; Wheeler «V Wilson, Uajmoud, etc., ho.

12 avril 1872.—3m.—303.

Le Meilleur Placement!
CAISSE D'EPARGNES ET D'ASSURANCE DE VIE

«Yur U système T O T I.V À’, récemment introduit parnmm l EMTS-IHS,
nu rfn lahls 9

Idéal d'une Assurance sur la vie ! !
------- tHHH>----—

GARANTIE PARFAITE *1INCONTKSTAHLK reconnue par no* ni.illeurs jonruaux 
flnanniers canadiens: Le dforirfary Times -la Toronto diiait en Dot-ambra ai Ma:., darnitn : 
“ •atf • ai lea jn ..pria J» T K (j (J/TA II/, K sont sms jHinillètes jusqu'à et jour, "

DEPOTS PIB HtRKSMFFS, proportionnels aux nouveaux iiequo*, voloataframent laita 
tou* le* fl moi* dsn* le Trésor Fédéral à Ottawa. Cet nota libéral et éf««faè/# a fait «lira 
au Daily Telegraph «le Toronto M i|ue l’KQUITAHLK pouvait désormais être considérée 
as a t'annitiau «f Hume Com/tnny. ’

--------- OOO-----------

Affaire» nouvelle» pour l'année terminée lo 1er Janvier 1872.

«&41,80‘4,0:2lSr.
Depuis r«;«'/ anm- t consécutives I’KQUITARLE est k la lét# de toutes les rompagniva

D IT MONDTC KNTIER.
ACTIF au 1er Janvier 1872................ $18,000,000
REVENU ANNUEL (cash).................. 8,000,000
SURPLUS au 1er Janvier 1872........... 1,700,000

FONDS D’EPARONES ET D’ASSURANCE TONTINE
« Est uno découverte financière dentinéo à opérer une révolution 

complète dan» les AH»urauco» bur 1a vio. ”
CV»t là l'opinion «Ire pin* grand* financière du jour. Ca magnifique système, tout en rendant 
pleine juntica aux assuré, qui meurent «la suite, consista A ancord*r de grand, profil» .* eaux 
qui atteignant l-s period*» «Je 10, 15 et 20 an, de la Tontine. Mai. «i par maUraur nn assuré 
m*«rt Avant l'expirath a de U période, choisie par lui «lés I* début, alore sa* héritier* 
reçoivent le montant total Ur ta police, qui sou vaut égale 4000, 2000, 1000 *t 100 pour 
«•ent «I* plus que la somttia payée par l’assuré.
Aus*i I* Fonds d’Kpargne, «le I’EQUITAHLK, obtient-il tous Us jour, par tout U Canada, 
Us Ktats-Unis et l'Angleterre même, le» succès U* plus éolatant». De* ctmlaine. de banquiers, 
financiers, marchands et homme* «I* profession instruits et éclairé», annulent tons Ut jour» 
I** police* qu’il» po«»«*; U«.t «Una d'autres compagnie», pour placer leur* capitaux «Un» l'Aw 
Mirarue Tontine «la l’BQUITAlILK.

VA*
GUSTAVE GAGNON.

Z>RZJT........... ........... OO OENTIZTB.

n au» rt a vaanni rxa

A. LA VIGNE,
Mar« hand «le Fionoa «t «k M nuque,

114, rue 8t. Jean,
BAttaoe da la Baiwni» d'Épargna*. 

12 aVrd 187?-—ill.

Illustration de. privilège, accordé, dans le Fond. 
d’Epargne. Tontine de rAssarance “Equitable,"

SUR UNE POLICE DE $10,000 ; AOE D’ENTRE 37 ANS.
PRIME ANNUELLE (taux ordinaire aana augmentation.) $281,70.

1er privilège: Police achetée par la Compagnie.
A l'expiration «b. 10 ans, rcmlKiiirncuient «1*...

" 16 •* “
•• 20 " “

... Bit trttr 100 «les iirinics uayth*. 

....151 " •- ••
,...201 " '* ••

l'ai pi ration «la 10 on*.
" 15
•• 20

2eme privilège : Police Acquittée.
» 7.000 par $10,000.

14.000 ••
22.000 •' «•

Seme privilège : Une rente viagère.
▲ l’expiratien <1* 16 aao, rien A payer, au contraire renia viagère d* *173,30.

•• 2n " •• " «ut xn047,40.
-000-

C*. estimé. w>nt baU. »or l’expérience du pâmé et ont milité k leur auteur l’ap 
probation (par écrit publié dans lo pamphlet* de l'EquitabU) «le l’homme U plu. éminent 
en fait d'asenraoee tor In vit, et dont In réfutation est universellement reconnue comme 
telle ; U célèbre auteur du livre intitulé : -A’rw contribution Plan.

SHEPPARD HOMANS.
CONSEIL ET AVISEUR,

tW Ce .y.l«?me i nnsoi reçu l’Approbation de. principaux banquier., toardund. et Auaa- 
oiere d* New York.

Pour plu. ample* information., voir lee pamphlet., rapporte «ft eirculoinu déposa chex tou. 
Us représentant, de l’À’fuifaéU eux Et«U*Usw et en ifannda.

New-York, No 120, Broadway,
Canada, Montréal, 198, rue St. Jacques,

R. W. GALE,
Géfant do le Puiuance.

CARBRAY * ROUTH,
AgMtl po.r Ut ProTioe, 4. QaéUc,

°» J. P. B.,
Boite 992, Québec.

10 ovril 1172.—28».
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AVANTAGES
EXTRAOIIIIIN AIRES
OFFERTS AUX A0IETEUR8

H v»*
MIBCKIIDISES SICIIS,

JB PfHteigne du (Strarnthip)

BATIMENT A VAPEUR

ViB-à*yi8 l’Eglise St. Roch.
Kou* aeuMif^M, avant fait d« trè* franJ* 
avant la haaaae conmdvrahla qn» vient «1 avoir lieu
sur tout»** Ica erpvcea de marchaniliae» aeche». 
jKUirron. offrir au» adwtaara <iea avantage* vitra- 
onlinaire», relatiwwvirt an* prii rt i raaaortmivnt.

y mil .leurona particulièrement attirer lattenUon 
sur r.«i# Praje et Caaimira noira <!e l'Oueat «le 
l'Angleterre, anr nna unmenae quantité et variété 
de Tweet U Anglau, Kcoaaaia et fana lient ausai 
sur uu grau i aaiortnnent daaoiaa ldite»liroal*rain*) 
noire* et de eouleun, Soie* Glaeeea, r«'peline* et 
Moireea Atiti<iuea de toutea aortea et le plu* grand 
aaaortinient d etotfaa a rohea S«jr un grand lot tie 
Plume* d’Autruche nmrea et blanchça, Ganta de 
Kid et autres marchandises de fantaisie, en trCa 
grande vanete ; importées dtfecteiaeat «k* mar- 
ches Anglais, Praaraie, Allemand* et Americana.

Département des Pelleteries.
Gilet* de Loutre, de Mouton de Terse, de Tas* 

tor et de Vea» Mana «le lansr de end. (Waterloo» 
pour l>ame* et Mcwieur* Canota de peau de 
Ruffle et de Rat >n t l^eœn on Chat «auvaga. et de 
loutre du ’.a Mer Na je (BackSea OUer» aa*M 
Caaquc*. liant*, etc., etc., ain*i que de» peaux de 
tontes *««rte* non manufacturées v compris un bel 

~ “ r Mi V il M

IK8TB0HNT8 M ■l)UQ0>«

'i

P U ISS ANC K
DI'

A une assemldco ‘la !• Maison de la 1 naité «je 
" delà i nuue, dans la

A. A J. VIÏWAi
RR, »«U* Rt. 

gjtjebeo.

l’année de Notre-Seigneur uni huit « ont smxantv- j 
doua*; à laquelle asaembl^k» »iu«| «les Mattraa vt, 
Garliun* de la diteM-uaoii «le la hmiu de tju«-ln.c, , 
etairut prcMUts savoir :

VITAL TETU, écuyer, Maître s

FRANÇOIS GOURDEAU, écuyer, P. Gar.Len ;

J. P. ARMSTRONG, écuyer, M. Il et Gardien ;

H. N. JONES, écuyer, Gardien ;

DANIEL M«GIK. écuyer. Gardien.

Il a *'t«l résolu que :

Attendu qu’il «**t exp •«lient de rapjH'ler la vingt- 
troisième clause «les réglements, regies et ordre» 
data Mais-u de la Trinité «le l^Uebec, or«lonii«“* le 
douzième jour d’avril mil huit cent cinquante, et 
sanctionn.*# le ringt-denxiéme jour «le mai. mil 
huit cent cinquante, et de faire certains tutres 
reglement* et ordre*, il e»t eu consequence résolu :

I. Qu# ladite vingt troisième clause des statut*.
ci ivÿlcment* iIg 1a NInmoii tl« Ia l riiuW* du 

«Québec, ordi'Une» et statue* ccuiuxc ct-deMUS, soit 
et elle est parles présentes déclarée rapi<lee.

II. Que tous b:4inieats ats-tatés aux quais, ou
en rangées dans le h.tvre «le Québec, auront leur? 
chaloupe» laissées, leur vergue» »l*iqu«?»s. «*u
brass< es au plu» selon «nie r«-.vatfon le requerra,
leur cercla* de bouttc<lenora de Iwnettc* «»te». leurs 
cordas de Mtons «le f*«c et cersle* do bat*>n» «le 

f«>o At*1*, leurs ll*A*#Zrr< eutr\* en deilaus, 
leur* vsfKues «le civa<li< rv pîae es de 1 avant a 
i'arrièro, le (booms! du gram! intt ou «lu mAt l’ar* 
tunon »u de miraine vt moclmcts «le jv«ape entr«-s 

:» «le m««!iliuèt* et

Miiunn

PIANOS, OROUS,
HARMONIUMS.

U, mussigad* dirent à dca prix réduite un 
aortiment consi.lérable d'instrument» da •bot*. 

Graad Piaao da Conoert,
Piano» Carrés, Pianos Droite,

Pianos Verticals, tous gamntm,
Orgue de CIlapcl,, »ya,lt 16 JeuI ,'vec 1 vîS®!: 

Bauc; un parfait Instrument pour uns Eglise
"^îTKikîu^pte libéral sera donné aux Msaaiour»

<liLeseîfARMONIt’MS «ont superbes st plusieurs 
ont 16 registres avec une «le percusamn.I^» con­
ditions ne pourront manquer que de aattsfair» 
acquéreurs. Entres voir MM- VEJ3Jf^

3*2, me St. Jean.
En «v;tr», lOOViokm*. 100 Aocortleoiu, lOOCou- 

eertina*. W Flfttea, B»njo^ B*sj^\ »°U TMSkogJ, 
Magmdques Instrumenta da Banda, Cordea, MS 
siqa» au feuiüca, Mo., ate. ^ ^ j VEZINA.

/m.
TmUs dattoa. Bill et a, »tc., dût A l»ci-dev»ntSociété de eTaRCE A ClX, pour transactions 

antérieures au 1er JANVIER a»rontnarfuea 
par les eouasignés, qui aont autonséa A en donner
quittança. A 4 j ysEINA.

Jî, me St. Jean,
1er aviil 1872 —12m.-239.

en la«ltns «1» t-iff nul. les quort-
1*1assortiment de Peaux de Buffle « Buffalo Rohe.1. Tn ; ^uu, ( entres 'l'‘ bv’Jn^

ouvrer ailamaud de rmuBér» Jasse aun-adiar» {touUs>s autres vsrguss brades «a dedms d»a 
ce d< -irtemSt rt rr udr^as orîre* pour refaire j Ltux -lu Mteuent, rt leur* «acr.e «**«jctiea de 
les vieille» peUetîr»s «laas les m»tes le» phis , m*uere a éviter tout dommage aux autre* Mu- 

1 ' mei.ta, »««• une pénalité un(>i>'*No sur le maître
1 ou autre personne en charge lu littimeut, n excé* | 
I «lant pa* dix lims courant, p ur chaîne infraction 
| aux reglements ci-desnt.

Ayant ansai enragé un tailUur de premiere j n ch. e yUàafrt <MI hitiment A mie. |
claMC, M. Benoit, de Montreal, otr* departement ^ ^ ^ V4H^.. I0 pourvoux
de aroes faite* s»r» coudait par ce m . ^.rc;iL ,,a na.lr;«r. «1 ai tuoin* vingt-cinq

pud» «a-* longueur et d'une «•piiasear et force *uffi-

Département du Tailleur.

sera prêt a recevoir des 
prochain.

rdre* au premier

Chapeaux et Chaussures.
Plu» de snodot de Chapeaux de Satin, de Feutre 
«îe Ptillc et de Panama pour homme* et enfant*. 
.\u«dcasut de 1 l.'VX» paire*d» rhaa««nrM de iorU-* 
►orte* Aumi, oevrafe* de mo«iiste* faits a ordre 
«lin* i«» émim g*4ta. '

Le* »-«n».,gne», apr*-. »'rtre as»«vi-s leur* ril» et 
«jnel ;uea an» ds» plus annen* employes de la mai- | 
►:.n. j«our répondre a 1 eocourt^eme»"» n libéral la 
Public et peur ponw.r serr.r leurs nombreux*

santé. Fépaisseur n’étent r v* ir>>';n» de trois p#ucec 
el is lartfwor de «Lux pi «i, tit j-ou «e*. avec garde ’ VT R If QU 
de oor)>s sn câble de eu*.,ne «.«.-té, supporte par «tes | •••• 9
appuis en bois oc en L r o? j-a* mou.* «le trois pi rds , 
de hauteur : et que durant I** nuit, un- lumtere 
rer* jdatee i une extrémitc, «un \ aucun xntre point 
de teu* pase«.relle, de Siann :» «pas la «lit» liuaiere j 
pt.iase ♦:« vue «liatuietstnent «lu q a» « t du ud 
•teanivr ou bâtiment a *• :1e : et que telle passe­
relle etn pour lu Mge cxcbmf de toute* per*-mne«
«teuarquant d.-« tels 

-.ant a leur# bord»
stsa:..-r» ou l-Atimenta «>u 
et que l««r»«]ue ce* .teanurt» s* ■ r»*v % a g - g— • •• • ^ w——— « ». . .Jkk* » • AvtAi» r ' k * p * • V| • v s . v | c« a. «"a-* -«• • ' • «» .

pratique* d un* encore pin# c«>»ven*hl#. j hAamsuUâ roùe. Krront accostes en rangée «te .
*e proposent d’sfnandir leur état .iMemcnt jusqiPa | .*u plus 1s long «le. quai* du dit hivr* de Qu- - |
la rue ie» luos- a, c*#»i leux fera un magasin «l* j v-.ç^ chacun de tel» »:eam«.r» ou l ^liaient* a v«*iic '
SuO j e<te de teng k «tenx stages f-rmaat en
400 péeda «k icsgueur.

tout ' , ra p..urvn d'une e« iielle «l a nxniodement, et
i d une e-urte paeaervll* a '«ord -te chacun «le tels 
- stramors on batimeut* a va:le respectivement, atin

«le pr -curer une communication tacite, et sûre «le
57. Rue St. Joseph, St. Roch de Qa« ec, 57. ,1 * I',utre1 •otls aa- impo«dd* sur le

* ______, maître ou auim per* rmn «n charie tL.au:un t«l
L ES' '''EDT!iBATiytE^TA VAPtÜR »t«amsf ou bûtlTU^at a vnfl*. n'ext. 'iaî pi. «Lx

j i.vre» marau*. p xr tàaq»* infrtHinaa-ix regie* 
' ' ments a-dersus.

I IV. Le» r^enaoi» e-éUsmm n'affectarout an 
- ■ j an sus» ruanièr», tes statut», terte* < t regkni«at»

«le la Maison de la Tr!nit-.- «le Quebec, ja**- » le 
i huitième jour «te juillet nau huit ceut *oix*nte-et- 

deux et sanctiona-» le qu»t« mem j«<ur de juillet
< nul huRut .A*4X*r.-^-« -trois. te*q»«A 4* * «Utets

rvgit» «t r Anarat-, «n dsn i»' Leu menttecat ». 
*'»pp .qaerwat. cor.me c.-de sat, arx bateaux *

! vapeur su bitiUMum û a ape .r, -u^lqfte p#ur I»
1 traa*portf de* px^*n5«»r* qH xmrgfit a aucun le» 
, quais «in Hier «i* «^u-bee

T CARRIER L Cit..

fnr%AMaaip.)
v»-*-vi« t/causs rr. i

V^rs, mai» i»Tt.—114

A VENDRE.
9*. Fa.-t-h» Chut», pmtM «t chaujM •« •«

OrguM-Hamoniums,

PIANOS,
OrguM'Harmoniums

PIANOS.
A.. LA.VIGWE,

Marchand de Pianei et de Musique,
No. llr Rue St. Jean,

BUISSIM L1C.US»I D'EiliOXIK
8 avril 1872.-272.

itk
0<nra

•• fAMrsVi
•• >îara* hiao.
“ C aracoa .Vra-vr iam.
•• Eau-de-Vis de Vi-dHL

de Chalaupm.
*• “ tr^s-vieux.
•* «U Jules Robta A Cm 

Larriqws ** ** **
Banisrtrtrtaros “
I-arr. •.»-» rt Banis «te Via d «merta.
tÀfïmjoH ît IfAhSs d*Oport-, de* j<-<k* de lx>odfee
Bante d Mprtto CeureaaS
hantes* Octaves d Opr«rto 4a 4 Yaasé A Câa.

«U A«r«* d* Misa.
Causes d'la<iig«) de Madraa.
Quarts 4« Aouffr* en Fleur.

«te teiafstnhi» date Jaumlque.
B« *te# «te The* *»ouc',.ong> Cou^. Ifye- a. Twan-

tL i l

La #•«* 11 gn-i, maie, la dite Mais-n 
de H Tr.nit* !* Qn Imc, av« n* a 
e--» pre«e»tei appose notr» sceau 
commun, en ia cite de V/u«sl>ec. k 
ringt-troisi« oie jr«ur «1e février «le 
l'année le Nr>tre-S«*ign«?ur mil huitrMr . ■---- —« X. _s 4» r- xns
d.; >.v Majctv ia t rente-cuiqui'-me.

VITAL TÊTt’,
Maître.

A. L» MOI NE,
Secrrtairr-T resrmet.

J* certitte que le Statut, T.-gl-tn nt et Or«ixe ci- ’ fa - - - •rieuaus fait et eouafe:»*!"îaî* u^fi ^rif^ ^3! 1 *“ «te «û Qn^b^VLNDR^DirirNINGT-TBOiÜ- FahHciRt 4’CRfiRS I fipfflf, 4«æZgiïlïJiï Bptm- : 4.FBVI.IK»: nul huilcju».,  ̂4 . . . . J?.,,. À\ *Lrlml
Ma son «te 1a Tr.-

RUSSELL HOUSE
(CI-DEVANT •• CLARENDON,”)

€•(■ 4?s m« Mp. Aire ti Uetjftriiif*

L'HOTEL ci-deaaua s'ouvrir* As nouveau U 1S 
«lu COURANT et sera en connexion avec TUdtsl
St.

I^es hommes d'affaires y trouveront «1«-* arrangs- 
ru**nts pour leur c«-inmo«lite *|>--cialt- et de* taux 
ta-sonnabk* j-our 1* pensi««n. Aussi de* “ Sample 
Rooms ” avaatageusv* p«>ur Its royagsur* du corn-
œ,:rC* W M. RU88ELLA FILA.

IT* 1 ®TlJ- *^Oe #

FONDERIE DE BISSET,
! SUS S11NT-VALIEN,

QUEBEC,

«te .MARS 1872.

a »Ats le Uan «tv r t ~ ra n i wt.-ev Emc*-i iamr~ 1°*
M* te «brr.v-4. «te Wb .W m* B de ffmr. LMU^R •«•J* j» .

Ga m... Roureaet L G^-rre. «i ..«id i «rneur «««ki. ral, te % 1M«T
Torn d* R>«th. d Old Thom de B>>.th, «1*0id 
Toit de H« . Le.

Tonnes d* Uhun. .i>upsrteux4» la Jaxaa. jua. *
deffircm Bxva BsfUaxU de* Ban-sutea 

OüO «teuTiinm <• Baiau H ma «aaortment general
d aruek» xagnaiai ma

A vendra parla vuersaaioa de
WILLIAM POSTON.

5 avril 1872 -26».

m Eve*’, iemec U
F. PT 1 LM K jour'

Graine:» Fnriebm?
Tr J Graine» Fralehe»

W A. KIMAWORTH,
At St. Grsther «a <>mseil Pnve.

Par •vm Exceiicaec. 1* Tre*-Hotidr»14e 
JuUX. Baa-> Lw-*a De Lie#** xt
hsiuxar,kmv«n, «lana ’• comte de 
Cavau, Irlande, «tens 1* P*/rte «tu 
Royaume-Uni «te î* O ramie-Breta­
gne rt I Irlande rt Bar«nnet, un 
use Memare i «ia Tr- * H «norulde 
Cmxseii Envi, Chevalier Grand’ 
Gro*x «la Tr-» Iloaocable Ordre «in , 
Bain, iTevaAer (»ran>i'Cr«iS de j 
Nrtfe Ordf-r Tr-e I >. «tinjpr-- «A ( 
Saint-Mirael et > vint-occ-rga, G ou- j 
verneur «L.-n- ral -io Cana<ia, etc.

rhlaet Ne JUalia et Ns Maleritl 

Ne (htaiia 4* Par» 

PRIX* MODERES.
10 avril 1872 — 3m. 2S4

GEO. BISSET.

AVIS PUBLIC
Concernant la Cadaitraje d'une Par- 

tie du Comté de Qaébto.

DI8PEN8AIBE DE QUEBEC, i ^u. ,___  ^ ! La Mai k n de la Tnn.te «le Qu<-oec ayant *oumis
L* «aarnsfad a reçu «ar rlmrn m. tîA Po-tl*nd < * k* vK-teoa et «mùmatK.n. certain ocauit, Begle- 

en aeeeetnaeat oesnedeeabte et vane «teG&AlNE^ ! i
DE JARDIN «tds FLEURA garMUe#«te la dec- i VENDREDI, !# VINGT TBOIAIEME j«»ur de 
mere reorite. * FEVRIER. M ( i *. MNl I ixa8ted«/uze, tous et,

*H peut sur «V mande ae procurer dea cat*!orne* ^ T*T'* d'un aeU «te la I>i-»ia«are de la ci-devaat I i>afM le but de faciliter la correction d» toute 
qui aérant «.vords gratis Un* toutes le* narri-e 1 d» Canada, paaa« «teaa ia dm/*ém* aanre erreur q«i uu** pu a» glteatr daaa U» opérâtio*»s«le la Province ^ du régna de .ta Majesté, «t intitute . " Acte p«>ur du CadaatrafsdM Municipalité* suivant**, savoir :

Grains de Mil Pare «t P née be, T rede Koueu. | rafsaar» is» l*a» et crionnan:?. relatives aux pou- i —L* Bourg de it. Sauveur, lee Paroiseee de St.
Tr d». Bteac Jloüaikhma. Irrite d'Aieiàe et 4e 1rotr* *' MX ^oir» de la Maison de la Trjmé d*'Sa»ve*x, Sv Booh (nord, ) Notr» Dame dea A nga», 
Luome, Herbe a Parterre Faux fteixte Len- ** Q»*bed, et pour daatres fins ; A la r-q aisitioii I St. Coinuib d» Silinry, S te. Foye et St. Félix d*

j de U dite Maiaoa 4a In Traite de Qu' bee, j mi | Gap Bouge, le» nliape* incorporé» d» Sudncona at
parcouru «t cannons te dit Sutut, P^glement et, Bergarvilie, et U Banli—a d* Quebec ; préalable- 
Or-ire ci-deerua et -dasit marufeate a moi que le* msat a L'txamen d* rigueur qui devra a* faire an
fonunlite-a requiaee («r la «y-ti ,n du dit Buraan d» Kegistrateur durant tea deux aan«-es qui
arte cat et» dûment obaerraea, le «ht Sut ut, suivront In date de In Proclamation de Son Excel-
Jfcgteaueat et Ordre a «te et - st imr la» j<r«aeote* 1 kuce le lieutenant Gouverneur de cette Province ,
■USttcaaf aotaat «ru’d n.Vet Tonné <te !e faire •

tilieU, etc , «te.
Êl i^Ttaut <1 llrt :

Racines de Dahlia Français.
Vfhnuria, Au Irteut A H*.d* ln«4M>re

de Pane.

luarri 1*72 —IL-MA

J*hse nrntK
4» la Jfaata-Vdle.

légatei

E^T PAH LE PRESENT DONNE a toute» par-
de Ken-

«vis mue. ft. R]

Jl iii

r: A It AD A  ___ »
PROVINCE DE QUEBEC \

Dutrict de nüeoUtm» )
Munieipalité #0 Utarrtére.

n eut donné avie par tea préacata* que, LUNDI, 
le vingt-deux d AVfclL proebaia, à NEUF bearee 
da matin, et. la anlle putdique, Leu ordinaire dea 
aéaaam da (teoaeiL ilraliMteta» MMsabtee ge- 
nemle «lee e.ecrieura mumnpaax «te la Maakaon. 
lité dm N D «te Lilirrims paar prendre «a eea- 
•Mérati'm te Ksgteenent passé par te» ronm illan. 
te trente mar» dernier, aax fia» de aolLciter da 
Gouvernement d» te Pmnnee 4e Qnéaet un prêt 
4e 4eak aaB» quatre oeate psnrtrm poor achat de 
gmia» 4» mmkmm, «I «a*aa Fell aéra eswort, c'a 
y a l*»a, penr prendre le» rata» de» dits Gecteurs 
«• faveur on contre le dit lédsmsal

Latentere, te 11 mars 1871

iAf «é «-JW^
io,n* or.

Donne sous mon scir.g et !e sceau da
**** *»■*«, * IA Ma.*«ei du Goover- J #o»nee inter.sséea, que te» plana et livre* 
nemast, dansteute il OtUwa, dans roi de» MumrlpalÉtéa su*«lttes, sont maiatanaat 
U PuteMneedaGaimuA, ee VINGT- tenu né* et anaee» «te.n.^e«te resteromt au bnreaa 
KLKT1 KM K j««r. «le MAU.*» dan* da Codeatre No. 41, Flace-d’Armea, juaqu’an 4 de 
wmuit 'te AtAra bei^pmui miiteut MAI pfoebain, eujet a l'iaepection «te Vma ceux 
éoat »o-. tante-«butte «t d»ne la qpii déeworoat y vériAor Toxactitad* d* la déaigna-
tnate^anqui«.me année da iwne de 
-'a Majerte.

LISGAR.
5 avril 1872.—4f.-21. -267

toon de tears propriété».
(Signe,)

Département de» Terres 
ir «nne,

avril 1872. 
1872.—2S0.

J. a BEAUBIEN,
r’----------- :-flirt.

avis r®»Lic,«ïSiB
EST PAP. LE PRÉSENT DONNÉ, Q UNE-------------------------------* — 

uumta iiKEBut iiudii k niincEi!
ACTIONNAIRES

BANQUE UNION
ry. e

LE OIRECTORY
QUEBEC et LEViS

roc*

189A-73.

Il «aatteadr» un» /«utek 4»fua»tegm 
■aux «4 "

daTi
MARCOTTE A LEVIS,

Mtwifl:

AVkA UKl* A LA unr.

n**» La

VENTS D'UNE PROPRIETE

CTD’CX

FONDS DE OOMMEBOE

Cité de Québec,

A ONZE HEURES A. M.,
A lan'ielte amemblée on soumettra, pour être ton- 
dime |«r te* dite *>*i««n*irea, un arrangement 
conclu ce jour, entra tea syndic* de te Banque d’B- 
pargne et de prévoyant* «le Quebec, «t lea Dirac- 
tears d» 1* Banque Union du lia* ( annda, en ver­
tu daqaal tea dit» ayndica conviennent de transfé­
rer l'actif «t te oneaif de la Banque «l'Epargne et 
4» Prévoyance de Quel*«c, k la dite Banque Union 
d» Bas Canada, d'après les «lispovition du Statut 
da Caaada, >4 Virtona, cap. 7.

Par ordre da Bereau,
1*. MacEWKC, 

Cateater.
l»r mév» I«7t—127

MABCHANDI8E8 SECHES
tr

De Tapisserie»,
a v»i

RÉDUCTION' ÉXGRHE
LE souaaigai ayant rdaola F»hané»»n«r U com- 
marc*. oOr* sa veau an prapnété dans te rua Ht
Jorapb, rtete^ahaaM ------- ---- *
ad te bal au e» 4» aon *
<U Hâ—hmiÈim Rà ____

La posé* eaé admirablement 
Comawroe 4» Vaavaaatéea.

ToalaatesMarahnadiaaa devront être venduea 
d’ici aa PREMIER MAI produùa.

XV Voyusla» —* *

oidoTeamairim.
t Lien sitaé pour U

LAATMkn,
VIM-rà

Ve. 41, rao Ht. Joseph, Il Inch, 
Québae, postera 1*71.~IW

«vit m niium
Acte de la FalUlte de 18897

Dane l'adnirada
ANTOINE LAVOIE

de H8o Klévio,
Ittehtblf-

DES aoumUelous »croot~u#a par te*ous««é jua-
qu’a MARDI, le 26enie jour d* M ARH pourle fon«U 
4a «omnorce d# U succession consistAiit on n»ar- 
chandises sèche», Kpiceriaa, 
d'après l'iuvsutaira A la somme d» *878*jL2. *Ju,i 
pour In livrée formant une aornina da ITwMHb 

On peat voix les listas à mon bureau, «t les effet* 
tieuvent lira visité# on a’adraosant à Joa. Fouxniar,B'N P-,M* "‘tanKnvwuKma,

Syndic-OfHcteL
Quélicc, U mars 1872. 142.

Acte de la Fallite de 1869.
Dans l'affaire d*

HILL DE88AIVT,
De Ht. Paachal,

Failli.
JE *«>umigné, Oooruo Richard, d# 8t. Parahal, a 
été nomnii- syndic dan* cett» affaira. la» créaa- 
criera sont pné# ils produira entra mas maiua leur» 
réclamations, sous un mois, et une assemble# dte 
ervaneier# aura lieu ài 
district de Kamnnraaka, 
d'AVRIL A DIX11KU1 
ment «les Affaires en général.

GEO. RICHARD.
1er Avril 1873. -243. «Symllc.

n mois, et une assemblée des 
i à ma riteidence, 8t Paclial, 
•ka, le DIXHUfrlIMB jour 
EU R EH A. M. pour te régie-

Acte date Faillit» de 1869.
CANADA, ) _ -

Provi n «r. ub Qctaxo [ (Jonr SUDénOUTB*
District d* Québrc. ) *

Dans l'affaire de
OWEN I-OVOHRKY,

de 8t. Hylvestre,
Commerçant,

Failli.
LUNDI, le sixième jour de MAI proohnia, le eoua- 
xig«' demandera A la dite Cour sa décharge en vertu
du dit acte. ______

OWEN LONGHREY.
Failli.

Par Abdrxwb, Cabo:* A Asprbcs,
Ses procureur* ad UUm.

.1 avril 1872 -260. ____

provim b t»b qcAbbc, | Oui li Cur Sipériurt
District de Qn/Are. )

LOUISE ADÉLAÏDE PACAUD, d» te cité d* 
Québec, dans le district d* Québec, épouie 
de Joseph Guillaume Barthe,

Dtma*d*ms4.
VS.

JOSEPH Gl ILLAUME BARTHE «on n.-ud, de 
la même place, Ecuyer, avocat.

Défendeur.
la demanderesse, dûment autoriaé# à citer en 

justice, a intenté une action en eéparation de biens 
contra le dit défendeur.

ANDRBWg, Ca*o* à AXDRRWS, 
Procureurs de la Demanilerea#*, 

1er avril 1872.—lm.-238.

Acte de la Faillite de 1869.
Cour Supérieure.

Dans F affaire de
LOUIS ANT. DAST0U4

ImoleabU.
Le soussigné n produit dans te dite cour u acte 

«le composition et de déchargé exécuté p»r les 
créanciers, et le 14eme jour de Juin prochain, il 
fera applicntlea 4 te dit* Cour pour une confirma­
tion «le la décharge par U effectuée.

IlOUIH ANT. DA8TOUS,
Par HUDOV ft GLEASON.

Se# procureur» «*f liter*.
8 avril 1872.-27A

Acte de te Faillite de 1868.
Dans l'affaire de

NAPOLEON TESSIER,
Epicier, d* 8t. Roch,

luaoLvaBLl.
L'insolvable m'a fait un transfert de ses affaire», 

et les oréancurt sont raqula de s* réunir à mon bu­
reau, rue St. Pierre, Quebec, vendredi, le thème 
jour d’avril èonre heures A. M., pour recevoir 
K-tet des affaires et pour nommer un syndic.

R. HENRI WURTELE, 
Syndic intérim.

3 avril 1872.-2». -263.

Acte de la Faillite de 1869.
Dans l'affaire «le

J09. CAMILLE MARCOTTE.
Insolrahlr.

Je, soussigné, Wm. Walker, d* Québec, a été 
nommé Syndic dans cette affaira.

Lea mandera son requis d* produire laura 
c«*nntcs devant moi stras un root».

Wm. WALKER, 
Syndia Official.

10 avril 1872.—ÎS.-28&

D. HORGAN,
MARCHAND-TAIUEIM

IMPORT A.TE UR
Sa charge de te confection «ThabiHementa de teutes 
sortet et dans les goûta les plus nouveaux.

Il liai aussi un magnifique assortiment da 
Bonneterie, < 'hemiaea, Cravate*, Gants, Robes da 
T«>ilette, Beige, etc., c.

PEC TOP DEPOT.
S avril 1872—12m.-M4'

iMtlIMiKS iinUKS
ont

Glover, Fry&Cie.
DERNIERS MODES

M

Chapeaux «1* Paille,
Fleura et Plu mes.
Rubans, Ceinturons «t Cravate»,
Dentelte*, Broderies,
Colleta et Poignets, en Toil* at en Monsaelin», 
Home de Gofit, PojwltnM Irlandaise»,
EPiffsa 4 Kobaa, Jupons,
Gilets, Mantilles,
Cotâmes complets.

*0 mars 1872.—191

Ltôffes pour Habits et Pantalons 
du Printemps.

NOUS avons reçu par te dernier vapeur notre pre­
mier chargement «te nouveauté» an 

F.to Tes «te rOnaat at da l'Angle terra,
Etoffes écossaise» pour pantalons,

Etoffe» pour habits d* printemps.

Notre aaaortimaut d’KTOPFRS CANADIEN- 
K KH (Twaadsj anaai, «4 an foi complet, et ren­
ferme tes patrons Iss plus nouveaux qua nous avoua 
encore montras, même parmi «aux fabriqué» d* 
l'autre eMé «la l'Atlaatiqao, 4a 98e. 4 $1.15.

HABILLKMENTH EN ÉTOFFE fTwaeds),
pour Meaaieur*. ____

HABITS DE PRINTEMPS (PRHaaaua)$8.l 
GLOVER, FRY ft CIE#

20 mars 1871-1**

A VENDRE.
4*4DEUX haltea 

*4 7 are i aftviraa 
m main» d* haul 

^ \ II— H'adrsaasr 4 te Batterie Na. I, 
■■■■^■^PKu* Ht. Oaargn,

1er avril 1*71-144._______________________

MMf
Adrtssft-uems,
feme l 'kn pres­
sion ds sm ar

Coud: tiens
' LIBÉIALEH

n curir,
dans les derniers genres

EUROPEENS et AMERICAINS.

Dernières Modes de Paris,
de Vienne, de Londres

et de New York.
CHEZ

J. B. ftAXJBElTE,
Chapelier et Marchand de Fourrures,

A L’ENSEIGNE de L’ORIGNAL,

«H
U

LIVRES DE PlMü
LE soussigné a l'homieur «l'internutr scs uombreu. 
sm pratioue» et la public eu g«-iiéral qu'il vient du 
raocyoir da Franc# et <k> HMgiqa# n» aaaorLiLunt 
ooaalorabl* «te Uvro» «U pi« t.i 4 tr. x-ba* pru, td 
qua ci-dossous énumérés,

Conduite pour passer Bafiitein««nt Io « aréma... «f !; 
Ij Douloureuse passion «le N. Hoigneur J, c. 

d'apres los loéditatioiu «CAunu L'uUiuriuo
Eiuiuerich.....................................................«... 2 r,

Ia vie réelle, par ma«lamu Bounlon...................
Notre-Dame ne I»ur<l«*s, par Henri I,mm-its.. :< «t
L’houreuso ann<l«t, par rabb«'« LuaiuHu........... o («
VU des Saint* pour tous lus jour* de l’année.. "l o 
L’école da la via spirituelle, par le Hév. IVro

Dominlqa* Cavale*.......................................... . |„
la grandeu r» d» Marie, i>ar 1 abbé Dmjuusuu 4 o
Ia via n’est pas te vio, par Mgr. Caumc.......  Je
Méditations sur TKuch&rutio, par l’abbé Ant.

Uiehard................................................................ 2 0
Trésor de l’4me dévoué 4J. C., par lu llév 1*. J.

B. Booiio............................................................... o :t
Abandon 4 1* Divine Provblence par Mario... «j i;
Visite au Haeré Cmar do Jésus ù N. D.-du Saur.'.

Cwur #t 4 Saint-Joseph.....................................o «,
Lo ciel ouvert par la c«mfussioii ainoére......... | ;>
Méditations sur la Passion do N. «s. J. P. p;ir

le Rév. P. A. Vandermesch..........................  j ^
Au ciel on »« reoonnait, pur lu Rév. i\ blot.. I ij
JjSê Hainte Mystère, par Mgr. de Hégur......... i ;i
La présence réelle " “ .........o «i
Tont pour Jésus, ou voies facibis do l'amour

divtn......................................................................2 9
Le chemin de te croix nié<lité, par l'abbé V,

Rarchialte..............................................   | o
Le pain dea anges, psrle Rév. P. Onfau......... |
Mots de Ht Joseph avec approbation du Mgr.

F Archevêque de T«»ura.....................................q 9
PratiquM de l'amour envers J. C. i*ar 8t. Al.

plionuo de IJgori................................................. o
Petit Recueil de prières contenant les priuru*

«le te Neuvaiue à 8t. Fran^vis-Xavier, J(. 
Mois do St. Joseph, l/e Mois de Marie et lu
Chemin de la Croix....................................... no
Et une foute d’autres livres trop Inngàrinmé. 

rer et qu'il vendra 4 tr««s bas prix.
Aussi uu assortiment da Cierges l’ascaiit du 

toutes grandeur* et dimeusious. Ainsi quo Cierge* 
d’accolyto» de 2 et 4 4 livres.

L. A. L ANGLAIS, 
Übraire,

No. 01, rue St. Joseph, St. Roch, Québec.
8 mars 1872.-134

ROtlVUDX M0R( HAl X DE XCMtlK
OPCDIBrUA

PAR DBA

Compositeurs Célèbre*.

J'offre on vente l*un des plu* complet» n«»oititii*nnt§ do Chapeaux quo l’on puisse voir à 
Québec. Le» annonceurs ont quelquefois l'Inhitn le «l’avancer que leur» Marohandixes^eo fen­
dent à meilleur marché «lan» leur maig.tdn qu'ailleure. Il arrive quelquefoix que ce n’aet pae 
tou 1-4 fait la ca». Aujourd’hui je dis la inûiiio chose au public ; le* Chapeau* <iue j’offre en 
vente eont 4 meilleur march»» que «Inus l*eau«ini|» il’uiitres mngasina «le la meme ligne de 
commerce que la mienne ; «’est un renseignement impôt tout que jo donne et «on peut en 
toute sûreté y compter.

J’ai constamment en magarin le« Chapeaux fibiiipic» «lan* les goûts les pill* nouveaux et 
tes plut recherchés t Chapeaux de Satin, de buolrogne ou noir et autroe couleurs, «le toute# 
lee formée que l’on puisse désirer.

Chapeaux Sati/i, Feutre grit, {haul) Walmer, Melrose, Fitz George, 
Woodroirs, Prince Alfred, Mont royal, Rome, Impérial, lhalto, Ttoy 
K. Time, Count Or loff. Pick-Sick.
tr doubliez pan At rtnlr me iatrr uat rMte ni rottoAtnirex 
acheter mm Am art trim sun mention ms.

J» B* LALIBERTE,
CHAPELIER ET MARCHAND DE FOURRURES.

3 avril I872.-lm.-253.

Magasin

DK

CHAUSSURES. S!51

Magasin

DÉTAIL
DE

CHAUSSURES.

NOUVELLEMENT OUVERT.
Lu soussigné & ouvert un Nouveau Magasin de Ohaussuresp au

Üo. 41, rue du Font, St. Roch.
Les achsteare sont invité» à aller visiter son nouvel oMortimept de Chaussures, do tous geure# et 

de tous gnUt*.• — a1 s>r —
Le soaaaixné tien>Ira ouvert, somme riar le pa»*^, "'«n an« iun inagaein, au

Ko. üë, Rue Haint.-Joseph, Salnt.-Roch.
(ENSEIGNE DE LA B*»TTK AVHU LK LION.)

Praeeé par te graudulilunU*!* et par l’#n0«.ur«y*mei4 pobUe. le renmigné a'eet déridé 4 toair deux 
MaÉnûd&s «te Uhaussurus dan» St Roali, -et ra félicitant «le c-t encouragoment constant dont d a été 
l'objet Ü croit «Iev«*ir faire ici un remerciement «éncral, t<«ut en aaisiseant cetto <k« a*u»n p«iur « c 
mssidor a ses »—■» »t au public en général, une coatmuatioi» «le Itur patronage.

Avis aux Commnnautes. *
r. touaaixaée «loans avia anx Couinmaant- s Religieuse* nui <»nt obligées «lu f«»urnir de Chauaoures 

aux «nfante qui ne préparent 4 1a IVoiuière Cominu: «n, qn’iUen trouver «ut à »«^d«ix magasina, pour 
ceo enfanta, au prix coAtant. __ __...

Avia aux FamillcN.
La eousaigné informe par. Illemeiit les eht-fs «lu temilles qui ont «lus enfante qui ae pr.'paront pour 

la Première OimmunioD, «iu da trouveront Uiu» ce qu’il a «le nouveau en (ait «le Chauseure* de goat 
et de fantaisie En général, il invite tons c« ux qui «nt Iwsoin «Io ubauMures pour 1* printemps et 

d'aller donner leur» inesurt» «lu b*»nn<: ht uru, vu la gran«l* dumamle en Gioe, ut qu il ne peut 
excéder 30 paires par jour sur coiumsiute p«»ur le «J-tail.

AvU Particulier.
Lu soussigné désire Informer lu public .|Ue b « çon.iiian lcs - font reçue» 4 *-n>’ "W?"'

No 41 ru» du Pont, aux heures suivantes t D«J M 4 HJ beu ru* a. ni. «te 9 heures, A mnli, -«le IJ h.

‘  ̂yt:»i « » w«» ^ .u ^ «
n -..-i- »» « j h.,...m. Contlnuei

tea acheteurs u'aurtmt «jiiu l'embarras «lu choir, ut «juant au jtix, lee véritables mots 
■ont: aux MABiUft! gba.hd i»».Birl nonoivuaoX'i

De plus :
gff Une grand* quantité du Souliers un «mutolmuc «!«-• t«»u» x«:nre«*, ponr liommea, femme* et 

enfanta, aux prix «le la manufacturo.
En gros et en detail.

Lai ordre# pour te vente en gro* ai eu d. tail aont #x. « «G » h«mu te plue «nrart délai poasiblu, au
goût de* acheteurs. ^ ^ ^ y/s/TE EST SOLLICITEE.

JOS. POIRIER.
No. 41 Rue du Pont, ut No. 38 Une Ht. Joseph St. Roch, Québec.

5 avril 1*7*. —*70. 
L M'51

IMtlIIMSB NIKLLES.
Nona venons de recevoir par le» stcamurs .SV..*i- 

dinarinn. Frustum, Uormanp st Pcrurian : un ma­
gnifique choix da

Non relie* étoffas 4 r««bus,
Flenre artificielles,

EntimtCM,
Nonvcllee étoffes pour b «bits «lu printemps

Tweeds, Casimire,
Draps noirs,

Traps htens,
I adieu nas,

Cotons blancs (Iforriw-k*), 
Marinos et Alpacas noirs, 

(.'hapeanx do Fcutru, 
Casquettes,

Bonnets Kuossai.,
Chapaaux da autte d» Paris et de Londres, rt«-. 
Ko vante 4 des irix très réduite cher

JOH. HAMKLft FKEHRH.
Rue sous le Fort.

1er avril 1872. —242.

Commis Demandés.
Nom avons besoin d’un commie ayant une lx«in« 

axpérireo» du commerça sa détail «le marcliatMlisue
flètkMs

JOS HAMEL 4 FRERES,
Rue Houe-lo-Fwrt 

Qudbao, • avril 1872 6f-2HV

A\jrjK.Gà
Ia aoci«-té oxistante à Québec son# lea nome et 

raison «le l'A RR ULU ft DU>N n été a» jour disaoute 
«le conauiitetnunt mutuel.

WILLIAM CARRIER, 
MARTIN DION.

lx)* allairea «lu la aociété seront réglée» par le 
l«lit Williaiu Carrier poor rétablissement aur le 
Quai Napoléon rt par le «lit Martin Dion pour l'é- 
taUiss«aiiunt »or 1a Mafché Champlain.

VILLI AM CARRIER, 
MARTIN DION.

F
,1.

MARTIN DION tout eu remerciant ms amis et 
h public « n général de l’encouragement qu »l a 

-• u jiiniiu’a o* jour, ilonne avis «in'il conUnaera 
«i affaire» «•««mm# Marchand de Heur 'raina et 

itomnon, • t«-., ete,, dans le tnémo bangs, qu’il oc­
cupait l’anii. e «lermurs, occupée «lepais nombre 
d'.aun«'«o pu- M. T'héberge, faisant face au Marché 
('hamplain, et il espère qu'il lui a»r* accordé le 
iiM'-me encouragement «|U il a eu par le paaoé. Im 
affaires ►«• foront s««as lue nom ci ralsau «te MAR­
TIN DION ft GTE.

WILLIAM CARRIER tant «t rauMrsiafft sas
ami* et lu public eu gém'ral «b» l’ancouragament 
«in’il a n^u jnsqn’4 ce jour, donna avis qu'il coati- 
nnera Ire affaire» comma M are hand d» Fteur, 
Graine, Poisson et Provision*, dans la même mai- 
h«.«ll «d< «I «Kinjaut l'année dermere, kAtiasa La- 
Iiininc, quai NajHdéon. -Il espère que la public lui 

I *.:<•«,niera le nff me patronage que JOT le passé.
1 :i avril 1872 - 2W.

La Chaut du Régiment........
Allégresse..........  ...................
Bouquet de Bal...................... .......... rii»
I* Chant du Berceau............ .......... «lo
Halaarelle ........ ........................
I/o Réveil «Ica Sirène»............
l.es Clochette» «l'Or..............
Marchejllotigroisu.................. .......... L. Huber
Hortunzi.a................................ .......... liSllgu.
t’hanson «l'Amour.................. ..........  lU-nnutt.
Kaiasr-Marech........................ ..........  Wacnur.
Trembling licavcs.................. .......... Wcnli.
Valse 1 Allemagne)................ ..........  IlubinuC-.'iD
Béssda...................................... .......... Kradel.
Une Noce Arabe.................... .......... «I«.

A vendre i«ar
R. MORGAN,

Marchand ils Musique, rue la Fabrique.
31 janv. 1772. 3«.

Demandées Immédiatement
DEUX fille* expérimentées, |»oiir aurvir ««mar 
commis, dans te ligne d* Marchandise» .Vuhcs, u- 
chant parler Français et Anglais.

S’adresser à
J. LAMB.

15, rue St. J««»n, (en duliors.)
8 avril 1872.-279

DES SOUMISSIONS CACHETÉES adreanriM
soussigné et sn«loss«;es " Souinisaions |K>ur trare«i\ 
de chemin do fer " seront récusa 4 ce bursujns- 
qu'4 LUNDI, le 13 j«»nr«l,AVRlLpro< li.ain. tmidi.

Sour 1* conatruction d'unu ligne «l cnibrancbement 
e chemin de fer, 4 partir «lu clieinin «le fur " Eu­
ropean and N«»rth American, " 4 Gilherts lslan«l 

ou prés «le cette place, jusqu'au Ballast Wharf, 4 
St. Jean N. B.

On peut voir les plans et specifications sa bureau 
du chemin «le fer, 4 St. Juan, «ni on peut »« 1>t«*«,h- 
rer de» btencs iinpriiu«',a |»«ur »<«uiiiiMiiin, rt ««Wt- 
nir tentes information» an sujet «lu» travaux.

On exigera dea caution» |M«ir la «lue ex.-oution «le 
chaque contrat.

Le Département ne s'engage |>aa 4 accepter u 
plus basse «lea soiinuasiona ni aucune d’elb*».

Par onlre
F. BR AUX.

Secrt'Uir'
Déiuvrtcment dca Travaux Public»

Ottawa, 18 mara 1872.
22 mars 1872.-211

M'K

Soie Glacée,
Solo de Lyon,

Soie Gros Grain.
F\ X.

No. 34, rue de la Couronne,
A l’honneur d’informer le piibli*: et »<•» auiis «ju i! 
vient de recevoir pour c«.-tte saison nno consiirn»- 
lion considerable «lo Marchandises «lus preiiiiùrv» 
maisons d'Euroiie et «te la Pr«irin<*e.

Cas MarebM'li*** sont priâtes ruaintenant 4 ètr« 
offertes au public è «lescoii'litiotis «|iii «l« ii« ut t«»it«- 
compétition tant |»our le# prix que pour la qushn- 

Indienne», Shirting, Coton Jaune, Coton R*ir«-, 
Coton Croisé, ( «ton 4 Dran, Toile «l'Irlande, Al-

B cas noire et «te couleur, Etoffe A lîolx-s, incey, 
érino, Drap noir, Union et tout Laine, Twenb 
Canadien, Anglai» et hÀ-oasai», Flanellu r«mg.-, « t 

tout ce «(uii coiircrne en g«:ii«'ral cotte branche «l- 
eommet-ce.

• —AfX»!,—
Un assortiment complut «le Marchainli»* » p,or 

te l*raaà4re Comuiuniou.
Et uns foule d’autres articles «|n'il Murait impu' 

siblc d'énumérer dans cette annonce.
Il compte aur une visite particulière et «lu •** 

p* «.tique» et du public «le la ville td «le la cain|«»- 
g-s.

—i*x ri.t’x—

30,000 Paires de Claques.
P. X. LEPAGE.

Marchand de Nouveauté.-?
20 mare 1872. —194.

PHARMACIE DE LEVIS.
Graines! Graines!!
41 rainez Ae Jardin /

4irainez Ae Fient ! !
G rainez Ae Champ!-

M. O. J. DION, Pharmacien, Léri», interme o* 
amis rt le public qu’il a revu uu grand assortinu »1 
ds Graines, oi il profite do IWcasion p«»nr rem«f 
cisr raa pratiijuus «lu l’cucouraguniuut «jn'il » rv'.u, 
•t inviter Io* acheteurs en gi'néral 4 venir visit' - 
aa Phartnacte. .

O. J. DION,
. Pharmacien.

D'-vi».
28 fév. 1872. -1m 119

xoeo.

IMPORTATEUR
t«R

Montre* en Or et en Argent, Arjcntw',f|V'

NMINEX, ARTICIEI DIFANTAIHb
37—Rue de U Couronne-37

HT. ROCH,
A l’honnoar «1 informer aca ami» et le publie eu I' 
néral, ««’il a reçu le |>lua l«*l aaaortiment «le 
JOUTERIKH «t de MONTRES, lequel d. fi«>»«'' 
coDcatTSOce tent ptnir U nchuna* «|U«j |H.ur ■«• 
goût de cas artielea, «t qu'il a fait une J« 
dans tsa prix des pliis avantagi uar» »n favun 
l'acheteur.

Montra» Nettoyé»» et Répiréos 
•¥•0 toln.

20 mare 1872 - 190

^


